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Edition Quotidienne
—.......$100Redact ear en chef

JOSEPH TASSÉ
Un an, payable d’avance..............
Payable dans le cours de l’année

Six mois, payable d'avance 
Payable à la fin de semestre

$2,00
8.60

Admfalstratear
O. D. THÉRIAULT5.00

Edition Hebdomadaire
Un an, $1.00, invariablement payable d'avance.Lis manuscrits déposés ne sont pas rendus lis littns it envois non affranchis sont refusés

BUREAUX—No. 445, rue Sussex. Ottawa, et No. 70. rue Albert, Hull.

Chemin de fer %. N. 0. et 0. Librairie Rowan et St. George,
ENCANTEURS

ASSUHANCE
CONTRE LE FEU, MMANDISiSlCim:

CANADIENNE.I:ÜPtt LA COMPAGNIE D’aSSDRAMCKCliemin de Fer Intercolonial, AU

ROYALE D'ANGLETERREBUREAU DE POSTE 
D’OTTAWA.

indiquant j’hen^de l'arrivée stidn 

187»—Arrangements d’hiver—187».

— ET —

Magasin PopulairekARRANGEMENTS D'HIVER. F. X. MICHAUD, MARCHAMES A COMMISSION.
LIBRAIRE.

ACTIF, 116,000,000.
DIVISION^ OUEST.

La route la plus courte et la 
plus directe entre Montréal 

et Ottawa.
T K et «près MERCREDI 1er OCTOBRE. 
I. J les trains quitteront les tléikHs d’AvImer 
oi Hull, comme suit :

Le sonssignè est préparé a accepter, 
RI RK A ( : RISQUES CONTRE LE FEU, aux tau

I plus réduits sur toutes descriptions de 
ITo- 519 H-ue SUSSEX, ! |,riélés qu’n e8t d'l,9ae<‘ d'assurer.

TABLEAU
COMMEMCANT LE 17 MOV. 1879. DK

TL y a, tous les jours, des trains exp 
A. parcours total, pour les voyageai 
Dimanches exceptés), aux heuies si
Partant de la Pointe-Lévis.......

" " fltvière-du-Loup
Arrivant à Trois Pistoles..........

" Rimouski..................
Campbellton...........
Dalhousie.................
Bathurst...................

" Newcastle..................
Moncton........... ........

“ Saint-dean.......... > .
" Halifax.............

rs, (les 
uivantes: LE SOUSSIGNE EST AUSSI L'AGENTDélivrée. POHTK VOISINK ni C HKZ M. DAGifîH.MALLES. Livres d’histoire, de priè­

res, d’école,

.... 8.15 A M 

.... I 40 P.M 

..... 2.41 -
Ottawa, 14 octobre 1879. Compagnie Canadienne "Trust and Loan,"A.M. P.M. KM. A.*. p.M.

R. C. W. MacCUAIG,

Syndic. Officiel jtour la Cité d'Ottawa 
et le Comté de Car let,on. 

Bureau- No. <10 Rnr Sparks. 
Ottawa, 29 janvier 1879.

Train de Tram 
nalle. Express

COIN OKS HHK8 DKI tsE>L—Montréal, Québec,
Argent à prêter sur Propriétés Konuérks ! 

en ville et à la campagne, dans les 
provinces de Québec et d’On

la i ROMANS INTÉRESSANTS10 03 1 00 
100

8 00 .“."SE 9.15
9.55

lHü®
KSSar.*:::::::::

Fis*
B®Umon?rne"’ Rioh*

Quitte Ayl
Objets de piste, de tant ai-

....—9.25 a.m, 4.45 p.m.
...... 1.30 p.m, 8.50 p.m.

...........8.15 a.m, 3.30 p.m. L’EtiLISK HT CUMBERLAND,12.00 A.MB8mm 11 En toutes sommes voulues.
•W Hyj>othèquea achetées.

T. M. CLARK, 
Agent

Coin de# rue# ELGIN ET WELLINGTON.
Ottawa, 28 mars 1879.

OTTAWA.10 00
10 00 .......
10 0- 1 00 
10 00 ......

Quille Hochelaga.
Arrive à Hull.......

Des magnifique* CH ARN SALONS ton! 
attachés à chaque train de passager.
Tous les trains partiront d’après l'heure 

de Montréal.

s;e, images, etc, etc.5 00
9.25• 0ÔJ 8

il 1.40 P.M.
Les trains de Saint-Jean à Halifax restent 

a Moncton chaque dimanche.
Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 

et de Saint-Jean à 5.05 p.m., le samedi, res­
tent a Campbellton le dimanche.

Pour renseignements relatifs 
passage, billets, 
part, etc., s’adresser au

'i pô M. Bien a m> a toujours un assorti ment'des 
plus varies et des plus complets qu’il offre 

aux prix les plus raisonnables.

iéop J. Brewer,
ENCANTEUR

3» Too

il «{g 

t3 18S5S

9 60 
9 6o

2 00 
2 00

9 60 
9 50 I
9 60 .1Pour billets et renseignements s’adresser 

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l’ad­
ministration générale, 13 Place-d’Armos, ou 

nte des billets, 202

C. A. SCOTT, 
Surintendant général, 

Division Ouest.

LA COMPAGNIEifs aux prix de 
. heures de dé-

Utlawa, 20 octobre 1879......... 200
JS:::::

|tarif du freti 148 RUE SPARKS 143.Hull. RELIEUR ET REtiLEUR. W PRET DU CAKABA.10 00 
10 00 au bureau pour la vent 

St. Jacques à Montréal. PROTECTIONAylmer, Eardley, etc... 
Bu de la rivière Ut ta-

New Edinburgh...........
Billings’ Bridge..........
Malle Anglaise, via N.- 

Y. lu Lundi et Mardi

lan.Ottawa, 11 juillet 1879.CA PT. McCUAIG,
Rue Sparks. Ottawa

8 00 6 S Livres de comptes de Imite es-1 
peee et de toute dimension, 

cahiers pour les écoles, 
ete., etc., etc.

Vieux livres et musique relies 
avec gofit et a des 

PRIX TRES MODERES.
UneZvisite est sollicitée.

BUREAU PRINCIPAL 
No. 8 RUE JACQUES, HAMILTON, 

CANADA.

| A13 A MOS R0WE
| EK CA KTEUR El AG KM

U. HOTT1NGEH.
Surin tendaiit-en-chel. C. A. STARK,

Agent général du fret et des passagers.
M. O’MEARA, Jr. 

Agent général.

800
Malle Anglaise, via 
. Halifax, le jeudi. 
Malle Anglaise, sae sup- 

plé i en taire...........
..................12 00

................ 1«
f

; W. HENDR1E, - 
W. H. G LA8800,

HOURRA POUR MANITOBA POUR LA - - Président. 
Vice-Président.

PROPRIETE FOKCIEFE. T K moyen le plus certain de protéger votre 
LJ Bourse, est d’acheter à V" Arcade" et 
la meilleure manière de protéger les fabri­
cants du Canada est d’acheter vos marchan­
dises à

“L’ARCADE”
Tweed Canadien Pure Laine 50ota.

76 ”
80“

Un tailleur île première classe est atta­
ché au Département des ordres, et 

nous garantissons pleine salis 
faction à ceux qui aehète-

DIRKCT8UR8:Toutes lettres enregistrées doivent 
poste une demi-heure d’avance.

être mise à la

Points du Nord-Ouest Edward Brown, 
J. M Lotlridge, 
B. A. Lucas,

John Eastwood, 
Chas. M. CounselI, 
James Sampson,

- BUREAU —
26- RUE RIDEAU, -26

OTTAWA.

Ottawa, 26 déc. 1878.
.-ISSSSk

’à 8 h. P £
F. X. MICHAUD,

4S3. Rue S-CSSE2C. 
OTTAWA.

Alexander Duncan

â£> •.., LE CHEMIN DE FER

St. Laurent et Ottawa.

T E et après MARDI, le 28 OCTOBER 
Là 1879, les trains voyageront comme suit :

Cette Cumpagi 
toutes somrai‘8 u'arg 
Biens Foncier» à long et 
20 uns et elle offre les 
favorables aux emprunteurs qui ont le privi- 
Icge de payer le principal et l'intérêt, en 
versements égaux, soit tous les 
six mois ou bien tous les trois mois, selon les 
conditions de paiement de la Compagnie.

ne est er. étal de prêter 
ent sur la garantie de 

court lorme Jusqu'à 
•conditions les plus

Ottovs. 24 Nov.:W79 P. LABMONTH,
6 septembre 1879.

Wm HOWE. Comutable et a gen t gé 11 éi-a 1 

Syndic officiel pour le comté de Car 
9 félon et la cité d'Ottawa.

AGENT POUR
La compagnie "d’assurance contre le leu 

“ Western.’’
La compagnie d’assurance " Québec."
La compagnie d’assurance •• Lancashire."
La compagnie d’assurance " Slandanl Lite." 
La ligne de steamers " Anchor."

Bureau, 161 me Sparks, Ottawa.
Ottawa, 18 août 1879.

do do doAlex. Mortimer. do do do, tous les
Laissant Ottawa : Arrivant à Ottawa :

293, RUE CUMBERLAND.

Peintre. Doreur. Vitrier, 
Tapissier, etc.

Importateur et marchand de

Tapisseries et de decors.

Les passagers partant d’Ottawa 
et les samedis, peuvent prendre di 

la ligne de vapeurs de

les mardis 
rectement Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 

de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre. 

IMI’RlMkKlK.

O. V. GE EEND,
Directeur du département lithographique.
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

Alex. MORTIMER.

194, 190 et 198 Rue SPARKS.
Ottawa, 22 juillet 1879.

Pour l’Est, l’Ouest et 
le Sud à 11.00 a.m.

De l’Est et de l’Ouest 
à 6.20 a.m.

De l’Est et du Sud à 
3.55 p.m

De l’Ouest à 6.30 p.m. 
De l’Est à 6.00 a.m.

HYPOTHEQUES ACHETES.
Un peut s’adresser personnellement aux 

bureaux de la Compagnie ou bien par letlivs 
adressées à

TORONTO et OGDENSBURG Pour l’Est, à 2.15 p.m,

Pour l’Est et l’Ouest 
à 10.30 p.m.

Pour Toronto, se reliant avec le
Alex. MacADAMk, 

Gérant. ’ArcadeCHUE de FER DU NORD Les billets donnent droit à des chars salons 
attachés aux trains quittant Ottawa à 
3.00 p.m. et Montréal à 5.00 p.m. et évitent 
ainsi aux voyageurs la nécessité de changer 
de chars à Prescott.

Un char Sofa sera attaché au train du soir 
les passagers allant à

la R C. W. MacCUAIG, (Autrefois Hiinton.)Collingwood, pour de là s’embarquer 
la ligne de vapeurs du lac Supérieur 

îporte quel point du 
Nord-Ouest.

Prix des places d’Ottawa à Win­
nipeg et à Fort Garry . .
150 livres de bagages sont allouées 

passagers.
Tous autres renseignements donnés 

avec plaisir au bureau 60 rue Sparks.

R/C. W. McCUAIG.

No. 69, RUE SPARKS, OTTAWA
Aussi Syndic Officiel.
Un a besoin d’Evaluateurs 

confiance, dans chaque comté.
Ottawa, 29 janvier 1879.

imaleur et agent général <1’assurance 
billets. 94 et 90. RUE SPARKS, 

BUG. DUPUIS
T. RAJOTTE,pour nPeinture, huile, vitres, mastic», vernis, etc. 

Ottawa, 22 octobre, 1879. la Syndic Officiel
Pouf le comté de Carleton et la ville 

d'Ottawa, Comptable et Collecteur. 
Bur-’on 64 rue Wellington, Ottawa

Ottawa. 14 août 1879.

POUDRES DE COIDIÎIbl DUEXUOEI Ottawa, 26 Déc. 1878pour accommode 
l'Est et à l’Ouest.

Connexions certaines avec les trains sur 
le Grand Tronc, de l’Est et de l’Ouest, et 
avec ceux des chemins de Rome et Water- 
town, d’Ogdensburgh et Lac Champlain, 
et d’Utica et Black River, à Ogdensburgh, 
"enant de et retournant à New York, Boston 
et tous les points du Sud et de l’Bst.

On peut se procurer au Bureau des Billets 
Compagnie^ Ottawa, des appartements 

dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 
town allant à New' York, et sur le chemin 
d’Ogdensburg et Lac Champlain allant à 
Boston.

$22.50.
attentifs ol de

Merveilleuse invention.
LITHOGMM PATENTÉ DE JACOB

E. PETIT,
No. 18, RUE RIDEAU,

COIN DU PONT DES SAVEURS

BOULES POUR le# ROGNONS
ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES
POUR LES

James Mitchell et Cie.'TrtLv*. , COMMli PAR MA °1K- I....... m,r„ a-._ mi'll, «on,

10(impre«&ions 6 Aii-ta»., «, , " <*"*»'* K' *■«.....Lr deT^l'i'^ÎZ U cMo,^. co‘!£^2
Pro^50l,a„,r ■» fâSSÛ I «..KKAN k r CIK. pour I.

» / Ü n Jï i I mn l m/ „ »il I™*,» M Infenl#. I! blip» Mi l . - , ,,, 1 ™ 8™ 'I" l»»CUIM «I ,#lhWnM,
e-f.n.'iS'.e M' “ " "" » ^ , l^'ÏTs’ ÏJlIÏSllW tî

Indisiwnsoble pour Syndic» olïrarls, Avo- PRIX WK1JI.KMKST *1. ! nirttri.nl sur un pind de concUrranm «vu
cats. Arcliilechs, GAomètms, Banquiers,! . . . I gulisr uvçc las pn'iuiùros maisons dn lu Puis-
Marchands cl autres. | Un or.» extra lu, a A# M l la d.n- ,anc,, |a),Tr |. qualil* d« itrodnita que

apjiarôtis sont do la dintonsion de» ntèreXipoailion do la Puissant o. I.i s damo» „our l„, onndttion» do vonto, ot, ootlsoquàll- 
carlos jioat.lo», dos billots, des lotir» ol ne doivent pas manquer do vis,1er In. rttlttn- u, lont „M cotillanco an com-
uiors d affaire», M coûtent rsspcctivemont | l'Hons au htiroati do oterco en demandant une jiarl de son laitro-
tî.so. $5. $7, Ot $9. CHAS. DEEJAEDIITS ‘ nag” I Nejile malnon n Ottawa pour

' i Aucune concesHon de terre ou exi'mplion 11* MriéllHé <16* lioi-
agkkt d’assuranck et SYNDic OFPJCiKi. do taxe no sera demandée, bien que nos <!••-1 le* M iiliiHlqlie.

IW 40 RUE ELOIN 401* | M0m. 11 luil,”‘11,7,1 •“«o,,,

(En face VHotel Russell.) otijour» !<• patronage de « eux qui aiment
| !-• pain do première qualité.

Seul agent pour In district d’Ottawa.
J. MITCHELL ht Cik.,

146 Bue Bank, et
Ottawa. 27 janvier 1879.

Ottawa, 4 août 1879. 6s.
Glxeva.

Le plus grand soin est 
apporté à la réparation 
lies montres <'t pendules 
les mieux Unies et !**>• 
plus compliquées. Mon­
tres en or «>t argent dans 
les meilleures conditions 
comme prix ni qualité.

Agent a Ottawa :—C. STRATTON. GIBIER ET POISSON. de lu
(Joins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres» 
dans tout le Canada pour leur efficacité, 

ne se trouvent que chez M. C. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde contre les 
contrefaçons.

r\N trouvera toujours I’Ami Moisr à son 
Vf Magasin, au Marché neuf du Quartier 
By; de même que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne­
ment complet de Poissons et de Gibiers de ; 
toutes sortes, qu’il vend comme îar.le passé 
à des prix très réduits.

Les trains voyagent sur l’heure d'Ottawa. 
THOMAS REYNOLDS,

Directeur Gérant, Ottawa. 
1879.

Ces
%

Ottawa, 7 nov!«1879.
T ALEXANDER.

Ottawa, 28 oct.

DÉMÉNAGEMENT.

F. DUHAMEL

J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Mo
EN VENTE CHEZ

James Hope ot Oie |
Agents a Ottawa.

Ottawa, 20 août 1879.

MOÏSE LAPOINTE. AUX INVENTEURSî
Chapeaux d^Prmtemps., J_ CoUPSOUe & CÎ6.,

’ :Ottawa, 26 Déc. 1878.

EUGENE R0BITAILI.;:
HORLOGER et BIJOUTIER

désire informer ses nombreux amis et le jnt- 
blic, en général, qu’il a transporté son étal au

MARCHÉ 1)1 QUARTIER BY, étal “ B,”
ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Explications données aveu plaisir. !><•* 
j agents actifs demandés

4 octobre 1879.

!TOUTES SORTES DE

CHAPEAUX DU PRINTEMPS !
REÇUES TOUS LES JOURS,

66 Rue York.Solliciteurs de Brevets d?Invention, 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois. 
Agences et Correspondants aux Etat*. 

Unis, en Angleterre et eu France.

Napoleon Audctte PHATlytK.!
Fait aussi lesBARBIER COIFFEUR,

No. 255} RUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

l/Hotfl “Kojal Exchange."
Ç1IGARK8, Tabac ot Pipes 
V1 qualité constamment en m 

Ottawa, 26 Déc. 1878,

ARGENT A PRETERAGENT. LISEZ CECI.

N'm„i mm® *,:*?. » I --A >. ^isrïïïïSroîSm'iTi*,!,
. nous leur abandonnerons une retenu..cons; | Ab tiOUt DES EMPRUNTEUR S, | Dorures ol plaques de toutes sortes,
durable pour la vente du 

I récentes ot merveilleuses 
j sommes sérieux dans ce que nous avançait 
■ Echantillons gratis. Adresse

8HERMAN ET CIE.. Marshall. Mich. |

OUVRAGES ER CHEVEUX.Viandes de toutes sortes GEORGE SIMMS,

300 Hue Sussex.

L'On Nettoie et Iiepasse les
CHAPEAUX DK FEUTRE.

Ottawa, 1er avril 1879.

DANS LA MEILLEURE CONDITION.

Reconnaissant de I’enco
J. C0URS0LLE & Cie., une rete

entions. Nous
libéraluragement

qu'il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

privilège
invention!

Intérêt raisonnableChambre Victoria, 1

Vis-à-vis le bureau dis Brevets,
OTTAWA, Ont.

AU PLUS BAS PRIX.S idres'-er kde première
O’CONNOR è HOGG. 45, Htm RIDEAU, Block Egltson. 

Ottawa, 11 sept. 1879
B. P.—Boite 68.Ottawa, 11 Nov., 1879. lan Ottawa, 26 Déc. 1878.

h tUILLETON vieillard et lui dit d’une voix tuera plus vite que la raine elle- 
émue : même.

—Monsieur l’abbé, je me nom- —Monsieur l’abbé, dit le doc- 
me le docteur Bethlen Hais, et je teur, les malheurs immérités qui 
™ns,"'f se sont abattus sur la famille de

Ah . s écria 1 abbé, en prenant Haag ont été pour moi comme un 
dans les siennes les mains du sa- ordre de la Providence. Je me suis 

je devine quel dévouement ]Uré d’essayer de défendre le com­
be sous votre voyage-.. te Alberti contre le mal qui dé- 

—Je ne comprends pas, mon- vore les mineurs. Tout ce que la 
sieur l’abbé.... volonté et la science peuvent

—Si éloigné que je sois de mettre au service d’une bonne 
Vienne et du centre de la science, cause, sera employé an sonlage- 
je me suis vu forcé cependant de ment, à la guérison des mineurs, 
travailler beaucoup... Une seule Je tenterai d’abord de prévenir le 
chose m’était indispensable, mais mal chez les individus qui n’en 
je l’ai apprise en conscience.... Me sont point atteints ; je tâcherai en- 
vouant au soulagement des mal- suite de soulager ceux qui en 
heureux que le gouffre d’Idria souffrent. Jusqu’à ce moment les 
dévore, j’ai dû étudier tout ce qui condamnés à la mine ont été con- 
conceme Idria.... C’est vous dire sidérés comme des misérables 
qu’à côté du Mundus subterraneus voués au trépas pour leurs crimes, 
du père Kircher, je possède vos et nul n’a songé à les protéger 
œuvres... Comme savant, je vous contre la maladie pins ou moins 
connais, comme homme, le comte j rapide qui les atteint.
Alberti m’a parlé de tous. ! On les a comptés à l'avance

—L’infortuné ! s’écria le docteur, parmi les morts, et la mine d’Idria 
comment supporte-t-il son affreuse ressemble à une vaste nécropole, 
situation ? Vous êtes descendu dans le gouf-

—Avec courage. Jusqu’à pré- fre mortel au nom du Dieu de 
sent sa santé n’a pas souffert des charité, j’y descendrai an nom de 
travaux auxquels il se livre, mais la science.
cependant chaque jour sa pâleur —Doteur, demanda l’abbé Ful- 
angmente... Quelque effort qu’il da, combien de tempe me donnez- 
fasse pour réagir, le chagrin le vous à vivre ?

—Un an, si je n’étais pas venu, 
mais me voici armé d’une volonté 
de fer, et mû par un tel mobile 
que Dieu ne saurait me refuser 
son aide.

—Votre main, mon frère ; vous 
êtes un grand cœur.

—Quand pourrai-je descendre 
dans la mine ? reprit Hais après 
avoir répondu à l’étreinte du vieux 
prêtre.

—Vous aurez besoin pour cela 
d’une permission du directeur.

—Daignerez-vous me présenter 
à lui ?

—Certes, à l’époque de son re­
tour:'il est parti avant-hier pour 
Adeleberg et rentrera à Idria vers 
la fin de cette semaine.

—Ainsi, je ne pourrai voir Al­
berti avant le retour du directeur?

—Non, docteur ; mais la nou­
velle de votre arrivée suffira 
doubler son courage.... J’ajouterai 
même que je ne suis pas précisé­
ment fâché de l’abkence de Mel- 
bourg.... Vous vous seriez tout de 
suite enseveli dans la mine, et je 
crois que pour les rendre fructu­
euses, vous devez commencer vos 
études sur les bords du gouffre. 
Ce que vous apprendrez en étu­
diant le pays profitera aux recher- 

qne vous pourrez faire.... 
Jusqu’au moment où le directeur

Mais le cerveau pense, le cœur 
sent, et le repentir germe dans 
cette âme coupable....

—Jamais cure semblable ne fut 
entreprise ! répondit l’abbé Fulda. 
Je l’admire, et je vous remercie 
de m’offrir une part dans votre 
bonne œuvre.... Vous avez guéri 
le corps, j’essayerai d’achever le 
salut de cette âme. Installez chez 
moi Gaspard Orsol ; ma maison 
sera doublement bénie, q 
elle abritera la science et 1 
pen tir.

—Il me reste un seul scrupule, I L’abbé Fulda ne permit point 
reprit le docteur, je vous ai parlé I que le docteur Hais remit au len- 
de mon domestique Luidas et de demain son installation dans sa 
son compagnon.... .le ne me per- maison. Les malles, les caisses 
mettrai point d’amener celui-ci lurent vite apportées. Le mutilé 
sous votre toit sans vous appren- arriva à son tour dans les bras de 
dre son nom.... Il s’appelle Gas- Luidas, qui commençait à domp- 
pard Orsol.... ter les répug lances que lui inspi-

—Le chef de bandits qui fut rait le misérable, 
pris avec sa troupe dans les grot- 

un service : connaissez-vous un tes de Carniole ? 
logis convenable pour moi ?

rentrera, nous aurons le temps me qui comprend le danger des 
ne, moindres excès.d’explorer la villç^ ia montag

de suivre le cours de l’Idria, d’er- —Tout est pour le mieux alors, 
rer sous les bois, de connaître la docteur... Permettez-moi de vous 
vie intime de cette population offrir la moitié de cette humble 
patiente qui vit trop en corn mu- maison....
nication avec la mort pour ne pas —Comment, vous m’offrez ?... 
mener une vie régulière. Je me —Les trois pièces dont vous 
mets donc à votre disposition avez besoin, el ma table. Accep- 
d’une façon absolue ; sauf les tez aussi simplement que je vous 
deux heures que je passe réguliè- j fai8 cette proposition.... Nous nous 
rement chaque jour dans la mine, : verrons de la sorte presque à toute 
mon.temps est libre et je vous le heure, et nous poursuivrons en- 
donne... J'offre le saint sacrifice à semble le même but. 
l’aube pour les mineurs, et durant 
la nuit je lis mes offices, et je 
pense à Dieu.... D’ailleurs, ne sera- 
ce point travailler pour lui que 
de vous apprendre le peu que ie 
sais moi-même, et vous fournir ae 
la sorte le moyen de vous dévouer 
à vos frères malheureux ?

LE

COT7FFRE
vant, 
se cacKAOll. df: NA very.

(Mute.)

Ce n’était pas un homme, mais 
une ombre. Son teint était livide, 
ses lèvres blanches, de grands 
yeux noirs paraiss lient seuls vi­
vants au milieu de ce visage éma­
cié. Le corps lui-même était d’une 
maigreur et l’on devinait une os­
sature rigide sous l’étroit vête­
ment du vieux prêtre. Mais, ce 
qui frappait davantage dans cette 
physionomie, dans ce corps privé 
de chair, et que soutenaient seule­
ment les muscles, c’était de 
tâter le tremblement léger, mais 
persistant, de cette belle tête pâle, 
de ces mains diaphanes. On eût 
dit que le vent de la mort agitait 
ce fantôme humain qui de la vie 
ne conservait plus que l’appa­
rence.

Hais ressentit à la vue de l’abbé 
Fulda un sentiment de respect 
qu’aucun homme ne lui avait en­
core inspiré. Il s’avança vers le

uand
e re-

—J’accepte, répondit le méde­
cin. Rendez-moi donc tout d’abord La même table réunit le soir lt» 

docteur et le prêtre, et dès le len­
demain après l’office matinal, l’ab­
bé Fulda, s’appuyant sur le bras 
du médecin, le conduisit hors de 
la petite ville d’Idria.

cons-

—Lui-même.
—Que vous faut-il ? —La rumeur publique le disait
—Une chambre pour y placer jugé et condamné à la roue, 

mon lit, un cabinet de travail. —Il a été roué, monsieur l’abbé,
puis une petite pièce pour mon —Et il vit ?
domestique et pour.... son compa- —De quelle vie! Un tronc mu- 
gnon. tilé est privé de bras et de jam-

—Vous vous contenterez d’une| bes... Cet homme jeune, alerte, 
table frugale ? vigoureux, est devenu un débris

—Je suis sobre comme un hora- humain plus faible qu’un enfant...

IA suivre.)
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que portant un nom écossais. M. Mac­
donald est tout à fait canadien de 
cœur. Comme il n’y avait pas de 
canadien qui occupât une position 
importante sur Tïntercolonial, le 
gouvernement fédéral a, par cet acte, 
rendu justice à l’élément français. 
A tous égards, la nomination est ex­
cellente.

lation canadienne-française qu’on 
recoutre aujourd’hui dans ley deux 
comtés de Kankakee et de l’Iroquois.

Séparé de sa femme indienne, en 
1836, LeVasseur se remaria en 1838, 
à une nièce du receveur du bureau 
des terres, M. W. C. Russell, de la­
quelle il eut sept enfants, dont deux, j 
Mme Monast, femme du Dr P. L. Mo 
nast et A. LeVasseur sont les seuls 
survivants.
Après avoir perdu sa seconde femme, 

en 1859,Le Vasseur convola en troisiè­
mes noces quelques années après avec 
Mlle Francnèie qui, vendredi soir, 
19 décembre, fermait les yeux du vé­
nérable doyen des pionniers de notre 
comté.

Les funérailles de M. LeVasseur 
ont eu lieu au moment où nous met 
tons sous presse ce numéro (mardi). 
Cette cérémonie funèbre a pour té­
moins tous les habitants de Bour­
bonnais, une partie de ceux des corn 
tés de Kankakee, de l’Iroquois et un 
grand nombre de citoyens améri­
cains qui ont voulu donner un té­
moignage d’estime à la famille de ce­
lui qui entreprenait son dernier vo­
yage.

LAMPES
«
B
%

De la Minerve.

gOn nous appre id que le comité libéral de 
Montréal expédie aux manufacturiers du 
Canada une série de queutions au sujet de la 
politique nationale. On demande à chacun 
dans ces questions, quel est l'effet de 'a poli­
tique nationale sur leur industrie respective. 
Il va sans dire que ces questions sont jiosées 
de la manière la plus déloÿale possible. On 
ne veut pas obtenir la vérité, mais le moyen 
de faire pièce à M. Tilley,

Une fuis les réponses "à ces qu 
nues, les chefs libéraux feiont 
publieront comme l'opinion des manu 
riers, celles qui leur couviendront.

Voilà ce que le parti libéral appelle faire 
guerre loyale à la protection qu'il recom- 
dait jadis comme le seul moven de sau-

1

4B
tu Aaestions obte- 

un triage et

A CHOISIR DANS LE

STOCKver le pays

Noël LeVasseur est mort : que la 
terre lui soit légère !

Le conseil de l’Association des arts 
et de l'agriculture d’Ontario demande 
une minutieuse enquête sur les accu­
sations formulées par M. A. P. I 
Sherwood, chef de la policed’Ottawa, i 
au sujet des fraudes commises i 
pendant l’exposition. L’association j 
constate un déficit de $11,000. Elle; 
a néanmoins promis à M. le 
maire Mackintosh et à M. Morgan, 
délégués d’Ottawa, d’accorder à notre 
ville un octroi de 81,000 pour couvrir 
complètement les dépenses qu’elle a 
faites pour l’exposition. Cet octroi 
sera payé en février prochain, la 
caisse de l'association étant vide pour 
le moment

LE PLUS

! CONSIDERABLE DE LA VILLE,
ON DEFIE LA CONCURRENCE

C.S.Shaw&Cie
IMPORTATEURS

6# Rue Sparks.Fourrures.
Pour donner des facilités aux per­

sonnes qui demeurent en dehors de 
la ville, mon établissement sera ou­
vert jusqu’à 9 lus. p. m., après les 
fêtes. Ch min de fer Q. M. 0. et 0.

DIVISION OUEST.
FETES 0E NOEL ET DU JOUR DE L’AN.

ILLETS DE RETOUR POUR TOUTES 
les stations pour un seul prix li ■ lèrr 

classe, les 23 24 et 25 décembre, bons jus­
qu'au 31 décembre : aussi les 30 et 31 dé­
cembre et le 1er janvier, bons jusqu’au

Mon assortiment de fourrures est 
considérable ; mais les demandes 
sont tellement nombreuses, que j’a­
viserais ceux qui veulent acheter de 
venir au plus tôt.

Dans deux semaines, le choix ne 
sera p is aussi varié.

Nous lisons, dans la circulaire an­
nuelle de MM. J. Bell, Forsyth et cie., 
de Québec :

“ Nous ne nous rappelons pas d’an 
née où la perspective du printemps et 
de l’été ait apparu aussi sombre qu’en 
1879. A l’approche de l’automne, la 
demande s’améliora, mais les prix 
n’augmentaient point. Depuis quel 
ques semaines seulement, il y a une 
amélioration sensible indiquant, à 
l’évidence, qu’une ère nouvelle va 
s’ouvrir. La consommation va aug 
mentor et les prix ont une tendance 
à la hausse sur le marché anglais 
Nous pouvons donc avoir confiance 
dans l’avenir. Ce changement coïn­
cide avec une demande beaucoup 
plus considérable que depuis plu­
sieurs années, aux Etats-Unis, pour 
le bois scié. Plusieurs de nos mar 
chands canadiens ont complètement 
cessé de fabriquer du bois équarri et 
ne s’occupent que faire du bois 
en grume (billots de sciage) qui sera 
converti en bois de service pour le 
marché américain.’’

B

G. A. SCOT I". 
Surintendant général.

Ovuwa, 02 décembre 1879.UN SEUL PRIX.
J

16. J. DEVLIN

ON DEMANDE
500 HOMMES

C. GAGNÉ ET Cie, ~ *

POUR ACHETER 500 LA MEILLEURE

PARDESSUS â ULSTERS iâCIIIJIE àCOUDREUN PIONNIER DE L'OUEST.
Le Courrier de l'Illinois nous ap­

prend la mort de M. Noël Levasseur, 
l’un des plus anciens pionniers de 
l’ouest, et le fondateur de la florissan­
te colonie française de Bourbonnais, 
Illinois. M. Levasseur est l’un des 
héros dont M. Tassé a raconté les 
aventures dans ses Canadiens de F Ouest 
—qui renferment et sa biographie et 
son portrait. Nous empruntons au 
Courrier les quelques notes qu’il con­
sacre à son souvenir :

DU MONDE.
N’a pas son égalé ponr le fini, 

la duree el retendue de l’ou­
vrage fait.

i$4 50 
f| 1 6 00 
p 6 50 
62 7 00
ïj 7 50 
;2 8 50
I1 7 00

75 Pardessus
do90

105 do
SCÏl*2 00 0do110

do55
65 do MAINTENANT EN USAGE

A UlrAWA.75 Ulsters
150 poires de pantalons épais, 

tout laine.......................... autre MOULIN ne don* 
niant de satlsCftetlon.

Aucun 
ne a$2 00

THOMAS MAY,P. S.—Un seul prix. Rappelez-vous l’a­
dresse:

Agent général pour Ottawa.
BUREAU PRINCIPAL :

£310 Hue SparlAS.
SUCCURSALE :

284, R UE J) A LH O US1E.
Ottawa, 25 nov, 1879

Un des plus anciens pionniers de 
l’Etat de l’Illinois, M. Noël LeVas­
seur, vient de s’éteindre à l’âge de 81 
ans, à Bourbonnais, comté de Kan­
kakee, Ill.

N. LeVasseur, né le 25 décembre 
1799, à Saint-Michel d’Yamaska, (Ca­
nada), est le premier de nos conci­
toyens de langue française qui éta­
blit ses pénates dans la pai tie de l’Il 
linois qui, plus tard, devait former 
les comtés de l’Iroquois et de Kanka­
kee et qui devait y voir affluer l’émi­
gration canadienne-française.

Employé de la Compagnie des Four­
rures de la baie d’Hudson, il fit partie 
d’une expédition qui fut envoyée à 
Mackinaw en 1811. De là, l’esprit 
entreprenant de LeVasseur le condui­
sit à Fond-du-Lac, à 
nouvelles régions

Après avoir hiverné à Fond du-Lac, 
il partit au commencement du prin­
temps 1818 et après avoir longé la 
côte du lac Michigan, il aborda à la 
place près de laquelle devait s’élever 
plus tard la Jtille de Waukegan.

De là, remontant les diveises riviè­
res qui sillonnent les fertiles plaines 
du Nord-Ouest, LeVasseur parvint à 
l’embouchure de la rivière des Iro­
quois où il rencontra, à peu de dis- 
tauce, une tribu d'indiens Pottowat- 
tomies qui lui offrirent l’hospitalité 
dont il profita insqu’à l’année 1832, 
époque à laquelle les Indiens se reti­
rèrent vers t’Oi

277, RIIE WELLINGTON.
Ottawa, 19 décembre 1879.

Avis de Déménagement

THOMAS BIKKETTJOUR de L’AI.
A transporté son magasin au coin des rues

RIDEAU ET WILLIAM,
C HATFIELD, à sept portes de son ancien établissemei t

Ayant plus de facilités pour 
il peut offrir, à ses anciennt 
aux nouvelles, tous les a\ 
l’achat de leurs marchandises

son commerce22, HTTE RIDEAU.
upes et Soucoupes 
.te, Lampes, Gara

la recherche de pr-itiques et 
intages dans

Rappelez-vous de l'adresse :
NOUVEAU

On trouvera : Vases, Co 
Gobelets, services.dc toilet 
fes, verres à vin, etc., étc.

Ottawa, 17 dec-ànbre 1879

La Compagnie dite

CHINA HALL,
COIN DBS RUES

36, RIB RIDEAU, RIDEAU et WILLIAM,
Annonce respectueusement I ouverture Vis-à-vis

LA THÉIÈRE (tea pot)
Spécialités ponr les Fêtes,Pendant qu’il vécut au milieu des 

Indiens, M. Le Vasseur se livra au 
commerce et épousa la fille d’un des 
chefs de la tribu, ce qui lui donna 
une grande influence parmi ses nou­
veaux compagnons dont il apprit la 
langue avec une étonnante facilité.

Nous ue suivrons pas LeVasseur 
dans toutes les péripéties de sa vie 
au milieu des sauvages. Un volume 
ne suffirait point pour raconter la vie 
aventureuse de l’infaligable et entre 
prenant Canadien.

Ayant établi son domicile à Bour­
bonnais, LeVasseur vit bientôt arri 
ver autour de lui des compatriotes 
qui s’y fixèrent à leur tour et f 
rent le noyau de la nombreuse popu-

“Le Bien Public”
Poêle double, le meilleur qui 

existe.
30 pouces.............

Comprenant les nouveautés les plus récentes.

EN ROUTE
Une magnifique consignation

■ |10
D’ARTICLES IE FANTAISIE 86 ...... 12

EN MAJOLÏQVK ET PORCELAINE, 
Venant directement des manufactures du

STAFFORDSHIRE,
Qui sera ouverte, sous peu de jours.

SEULEMENT

CHEZ H. ESMONDE
RUE SPARKS.

I N. B.—Ces poêles ne peuvent être achetés 
aux prix ci-dessus qu'en produisant cette

J. D. THOMSON,
GBRAN Torme-

nttawa, 17 Déc. 1879 U

LES ÉLECTIONS I MANITOBA.une ligne aussi directe que possible, à travers 
les comtés de Be-iuharnais, Châleaug"°y, 
Huntingdon ou Napierville jusqu’à quelque 
point sur la frontière de l'Etat de New- 
York, dans les Etats-Unis, ou dans la ville 
de Saint-Jean.’

ambitions personnelles <jui dominent 
Or, il n’y a rien de moins stable, et 
l’opposition qui, nous le savons, est 
plus forte que ne voudrait le faire 
croire le télégraphe, peut devenir ir­
résistible, à un moment donné. M. 
T. Scott, le chef de la gauche, s’est 
déclaré prêt à rendre pleine justice à 
nos compatriotes, ce qui ouvre par 
avance la porte à des combinaisons 
possibles. A la prochaine session, 
nous saurons à quoi nous en 
tenir, et pas avant : d’ici à ce temps- 
là, la situation peut se transformer 
d’une manière complète.

On ne sait pas encore si M. Taylor, 
le ministre défait, s e présentera à 
Assiniboia ou ailleurs, ou si M.
Norquay offrira un portefeuille.......
à M. Scott, Tunique membre de la 
gauche, d’après le Free Press. Bien 

: n’est impossible là-bas.

Le résultat des élections à Man i to 
ba est enfin connu. Comme à l’ordi­
naire, nombre d’anciens représen
tants sont restés sur le carreau. On 
compte, en effet, onze 
membres dans une législature com­
posée de 24 seulement.

Voici la liste des élus. Nous avons 
marqué d’une astérisque les noms 
des nouveaux députés.

Dè- 1872, toute la Chambre, sans 
distinction de partis,sanctionnait donc 
le principe de cette entreprise. En 
1877, la compagnie n’étant pas en 
mesure de commencer ses opérations 
dans la période de temps fixée par sa 
charte, sollicita de nouveaux pou 
yoirs qui lui furent accordés. Il est 
vrai qu’il ne fut pas question d’un 
pont cette fois; on lui permit cepen­
dant de se servir de bateaux passeurs 
pour établir une correspondance en­
tre les deux rives du Saint-Laurent. 
L’hiver dernier, la “ Compagnie de 
chemin de fer et de pont du Côteau 
et de la ligne provinciale ” revint à 
la charge pour demander la permis 
sionde construire le chemin et le 
pont en question—dans des termes à 
peu près identiques à ceux de l’acte 
de 1872—puis de se fusionner avec 
le chemin de fer de jonction, entre 
Montréal et la cité d’Ottawa, sous le 
nom
min de fer Atlantique Canadien.” 
Le bill lut adopté unanimement à la 

Chambre des communes,et obtint une 
faible majorité au Sénat, le gouver­
nement s’étant réservé le droit de ne 
permettre la construction du pont 
que dans le cas où des ingénieurs, 
dûment nommés, feraient rapport 
que le pont n’entraverait pas la navi 
galion du Saint-Laurent. On se sou­
vient que l’un des promoteurs les 
plus ardents de cette entreprise, lors­
que la charte fut déférée au comité 
des chemins de fer, a été l’honorable 
M. Holton, Tun des chefs libéraux 
de Québec. Au reste, voici le texte 
même de l’article i de l’acte de cette 
compagnie, qui a rapport à la cons­
truction du pont :

nouveaux

Circonscriptions
Assiniboia........
Baie Saint-Paul 
Burnside...........

Dufferin-Nord ...
Dufferin-Sud.....
Emerson............
Gladstone.........
High Bluff........
Kiblonan...........
Montagne de Pembina
Morris..........................
Portage Laprairie.......
Rock wood...................
Springfield..................
Sainte-Ag 
Saint-And

Membres. 
MM. Murray 

Girard.
" Smith.

• McMtcken.

• Nash™0*

Drummond. 
Sutherland.

‘ Graenway. 
Tail lofer.

Ross.8 
1 Kittson. 

Goulet. 
Norquay,

• Hay.
• Breland. 

Walker.

' Lippsett.

M. Murray a défait M. Taylor, mi­
nistre de l’agriculture, à Assiniboia ; 
M. le sénateur Girard a dû s’effacer, 
t Saint François Xavier, et se faire 
élire à la Baie Saint-Paul où deux 
catholiques portant des noms anglais 
se présentaient. Cette retraite du 
secrétaire provincial a donc servi 
l’élément français au point de vue 
national.

M. Gilbert McMirken, qui a battu, 
à Cartier, M. P. Delorme, le premier, 
député de Proveucher aux Commu­
nes, et qui faisait partie de la der­
nière législature locale, est bien 
connu à Ottawa, où il a déjà,croyons- 
nous, représenté aux Communes, un 
comté du Haut-Canada. Nous nous 
expliquons difficilement le triomphe 
de M. McMicken qui, malgré ses ex­
cellentes qualités, n’a jamais été fort 
populaire à Manitoba. L’élu de Car­
tier a occupé, pendant plusieurs an­
nées, les fonctions d’agent des terres 
et d’assistant-receveur-général à Ma 
nitoba ; il fui mis à la retiaite par 
M. Mackenzie.

M. Taillefer Ta emporté dans Mor­
ris, et il le méritait ; nous Ten félici­
tons. Notre ami est assurément l’un 
des plus vaillants champions de la mi­
norité française.

M. A. Kittson, fils de M. N. W. Kitt­
son, de Saint-Paul, Minn., a défait M. 
J. A. N. Proveucher; celui-ci avait 
également été mis en nomination à 
Saint-Boniface qui a réélu M. A. A.C. 
LaRivière. Nos lecteurs n’ignorent 
pas que M. Proveucher qui a rédigé 
autrefois la Minerve avec un talent re­
marquable, habite le Nord-Ouest de 
puis plusieurs années. Il connaît donc 
le pays très bien, et scs talents l’au­
raient mis de suite au premier rang 
à l’assemblée législative. Aussi re­
grettons-nous qu’on lui ait préféré, à 
Sainte-Agathe, un homme fort recom­
mandable sans doute, mais qui lui est 
inférieur à tous les points de vue.

Nous constatons avec plaisir que 
M. LaRivière qui vient d’être 
réélu à Saint-Boniface, peut rendre de 
grands services à la cause commune.

M. M. Goulet a triomphé, à Lave- 
rendrye, de son adversaire M. Jean 
Baptiste Lapointe Desautels.

11 y a donc six membres catholi 
ques-ftançais, dont trois canadiens, 
MM. Girard, LaRivière et Taillefer et 
trois métis, MM. Kittson, Goulet et 
Breland.

M. T. Greenway, élu à la Montagne 
de Pembina, a représenté naguère 
Huron Sud aux Communes, et M. Ai- 
kins, qui a droit à la gratitude du pu­
blic honnête pour avoir battu le no­
toire H. J.Clarke, est le fils de l’hono­
rable J. C. Aikins, secrétaire d’Etat.

M. Hay qui fut l’un des 
collègues de M. le sénateur Girard, 
lorsque celui-ci reconstitua le cabinet, 
il y a quelques années, et qui fut dé 
fait plus tard, a eu sa revanche en 
battant M. Sifton, personnage fanati­
que, dénué d’éducation et élevé déri­
soirement à la dignité d’orateur de 
l’assemblée.

Enfin, M. Thos. Scott est sorti tri­
omphant de la lutte à Winnipeg • où 
le " cabinet avait réuni contre lui 
toutes ses influences. C’est un rude 
échec pour M. Norquay, une menace 
pour son gouvernement.

Le Free Press, de Winnipeg, réclame 
23 amis du gouvernement su r 24, 
ce qui n’en laisse guère à l’opposition, 
tandis que le Times prétend que 
M. Scott peut contrôler ati moins, 
treize partisans.

Le télégraphe nous dit que la 
grande majorité des députés est 
favorable au ministère ; bien 
plus, il y aurait à Ten croire 
la plus parfaite unanimité. Nous 
avons trop bien appris à nous 
méfier de pareils calculs pour les 
accepter sans réserves. La politique 
à Manitoba n’est pas encore une poli- 
que de partis : ce sont surtout les

ECHOS DU JOURathe...........
rews-Nord.. 

Suint-Andrews Sud...
Saint-Boniface..........
Suint-Clément............
Suint-Franç.ois-Xavivr
Weslbourue....... .......
Winnipeg..................
Woodland...............

Plusieurs ministres partent,au corn 
mencement de la semaine prochaine, 
pour aller passer les fêtes de Noël et 
du Jour de l’An dans leurs familles.

“ La Compagnie du che

Les docteurs Jackson et Vallée 
n’ont pas été nommés inspecteurs de 
la ville de Beau port, comme cela a 
été dit par erreur dans nos dépêches, 
mais de l’asile de Beau port.

Le Telegraph de Toronto fait l’éloge 
de sir Leonard Tilley et dit qu’il pos­
sède ces qualités sociales si impor­
tantes pour un chef politique—qua 
lités qui font, selon lui, presque en­
tièrement défaut aux chefs du parti 
réformiste.

M. F. Hepple Hall qui prépare un 
ouvrage sur le Canada, est en ce mo­
ment à l’hôtel Russell. 11 visite Otta­
wa en vue de recueillir des maté- 

M. Hall se
“La dite Compagnie du chemin de fer At­

lantique Canadien aura les pouvoirs conférés 
pugnie de chemin de fer et de |>ont 
u et de la ligne provinciale pur 

nq Victoria, chapitre qualre- 
lant à la consiruction d’un 
ls sur le fleuve Saint-Laurent 

pourvu cependant 
être construit 

u dit fleuve Saint-

riaux pour son ouvrage, 
propose d'amener ici, la saison pro­
chaine, dns cultivateurs du Devon-

de Côtea 
l'ucte trente-ci
vingt-trois, qua 
pout ou de pon 
et le canal Boa 
qu aucun pont ne pui 
le chenal navigable d 
rent avant que le gouverneur on conseil, à 
la suite d'un examen approfondi de la ques- 
lion, ne soit convaincu qu 
objection sérieuse à la 
pont ou de ponts sur le dit chenal novigab o 
au point ou lieu mentionné dans le dit acte 
trente-cinq Victoria, chapitre quatre-vingt- 
trois ; et apres que le gouverneur en con­
seil se sera ainsi convaincu, et qu'une pro­
clamation à cet effet aura été publiée dans 
la Gazette du Canada, la dite conq 
chemin de fer Atlantique Canadiei 
pouvoir de construire un ou des 
dit aliénai nav igable, 
élévation et d’après tels plans qui seront ap­
prouvés par le gouverneur en conseil."’

Pour la semaine expirée la 13 dé 
.ceinbre, les recettes du Grand Tronc 
ont été de 189,260, pour 8159,942 pen­
dant la période correspondante, Tan 
née dernière, soit une augmentation 
de 830,327. L’augmentation constatée, 
pendant les 24 dernières semaines, 
est. de 8341,477.

il n existe aucune 
construction d’un

iiagnie du

ponts sur le 
le telle munièro.à telle

Il est constaté que 2,935 émigrants 
se sont fixés durant Tannée dans la pro­
vince de Québec, soit 1,114 de plus 
qu’en 1878et 155 de plus qu’en 1877.0n 
comptait, 1,391 Anglais, 496 Ecossais, 
396 irlandais, 358 Français, I l 1 Aile 
mands et quelques Belges, Suisses et 
Suédois.

La question a donc été réglée par 
le parlement fédéral et non par le 
gouvernement lui-même. Il serait 
injuste de faire peser sur celui-ci une 
une responsabilité qui appartient au 
premier.

Le ministère n’a fait que 
donner suite à la décision du 
parlement, lorsqu’il a nommé des in­
génieurs pour constater, par un exa­
men approfondi, s'il existe des objec­
tions sérieuses à la construction d’un 
pont à l’endroit du fleuve déjà men 
tionné. Ces ingénieurs dont l’un est 
le colonel Gzowski, n’ont pas encore 
fait rapport que nous sachions : inai§ 
il est raisonnable de supposer que 
leur rapport déterminera l’action du 
gouvernement dans un sens ou dans 
l’autre. Le seul point aujourd’hui en 
litige est de savoir si le pont nuira 
ou non à la navigation du Saint 
Laurent—ce qui ne peut être décidé 
que par des hommes du métier.

De quel droit donc le Franco-Cana­
dien fulmine t-il contre le gou­
vernement, quand tous les partis, 
quand conservateurs et libéraux 
en chambre ont pris 
même responsabilité à cet égard ? 
Quelles que soient les opinions qui 
puissent exister sur l’utilité de cette 
entreprise, il n’en est pas moins vrai 
qu’en tenant pareil langage, l’organe 
libéral tire à bout pourtant sur ses 
propres troupes tout comme sur celles 
de l’ennemi. S’il l’ignore, il est bon 
qu’on le lui apprenne.

Les iHunmes de terre et les volail 
les du Canada arrivent, en grande 
abondance, sur le marché anglais, à 
l’occasion des fêtes de Noël, et y sont 
très appréciées. Le dernier vapeur 
de la ligne Allan emporte 10,000 din­
des à Liverpool. Une partie de cette 
cargaison sera expédiée à Paris.

La compagnie du Northern Pacific 
pousse les travaux de construction 
de cette ligne avec toute l’activité 
possible Elle emp.oie actuellement 
six cents ouvriers au-delà du Mis­
souri, et il est probable qu’il sera 
construit plus de cent milles de nou­
velle voie pendant l’hiver.

Le Contemporary Review constate 
qu’il y a moins de pauvres eu Ir­
lande que dans les autres parties de 
l’Angleterre. La proportion du pau­
périsme en Angleterre et dans le pays 
de Galles, est de 1 par 33 individus 
qui forment la population ; en Ecosse, 
elle est de 1 sur 53, pendant qu’en 
Irlande on n’on compte pas 1 sur 68.

Le secrétaire de l’Institut colonial 
de Londres doit lire, à une prochaine 
séance de cette société, un mé­
moire sur le développement national 
du Canada. Ce travail est dû à la 
plume de M. J. G. Bourinot, greffier- 
adjoint des communes, qui a fait une 
étude spéciale des questions constitu­
tionnelles.

Le chômage de la classe .ouvrière 
dans les villes a donné une certaine 
impulsion au mouvement de la colo­
nisation daps la province de Québec, 
et on a vu un grand nombre de person­
nes aller s’établir sur les t >rres de la 
couronne.

Plus de 300 familles se sont éta­
blies au lac Saint-Jean, depuis un an. 
Trois nouveaux cantons ont été arpen 
lés, et les arpenteurs ont déclarés que 
les terres y sont magnifiques et faciles 
à défricher. Dans la vallée de l’Outa 
ouais, la colonisation a été encore plus 
rapide ; pas moins de 600 familles s’y 
sont fixées dans l’année. Les comtés de 
Terrebonne et des Deux-Montagnes, 
attirent aussi à eux un nombre consi­
dérable le colons. La colonisation a 
fait de grands progrès dans les comtés 
de Rimouski, Mégantic, Berthier et 
Portneuf. Dans le cours de l’annee,il a 
été dépensé $34,654.64 pour les che­
mins de colonisation, dont 119,914.87 
dans le comté de Chicoutimi.

M. McCulloch, ancien secrétaire de 
la trésorerie, aux Etats-Unis, propose 
de retirer de la circulation tous les 
billets moindres que 810, pour les 
remplacer par l’argent monnayé dont 
il y a pour $204,000,000 dans le trésor 
public. La circulation des petits bil­
lets est beaucoup plus considérable 
aux Etats Unis que dans tout autre 
pays. Toutefois, le projet ne l’ex­
secrétaire rencontre une vive opposi­
tion et on en conteste les avantages.

M. A. R. Macdonald, maire de 
Kamouraska, vient d’être nommé 
député surintendant de l’Interco- 
lonial de Lévis à la Rivière- 
du-Loup Ce monsieur a été 
employé pendant neuf ans par le 
Grand Tronc et entend parfaitement 
le service des chemins de fer. Quoi-

\

Samedi, 20 Décembre 1879.
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LE PONT OU COTEÂU.
La construction d’un chemin defer 

d’Ottawa au Côteau Landing,puis d’un 
pont sur le fleuve Saint-Laurent,ayant 
pour objet de nous donner une nouvel­
le communication avec les Etats-Unis, 
préoccupe vivement les journaux du 
pays, les uns prenant parti pour et 
les autres contre ce projet. Voici ce 
que nous lisons à ce sujet dans le 
Franco-Canadien :

“La construct'd! du po 
tant, d’un chemin de fer destiné à joi 
système de clv-mins de 1er américains au dé­
triment de Montréal et des autres villes de 
notre province, n’est ni plus ni moins qu’un 
coup de poignard mortel, porté à notre com­
merce pur la république voisine. Ce qui nous 
étonne le plus, dans c--ttc affaire, c’est devoir 
le gouvernement f- lierai actuel actuel s’ou­
blier lui-même et oublier nos intérêts provin­
ciaux au point d'accorder une charte jiou 
construction d’un tel chemin, sachant par­
faitement qu’il ne pouvait le faire qu’en sa­
crifiant la province de Québec au bénéfice 
d’une natio i qui ne cherche que l'occasion 
drétouffer notre prospérité et notre nationa­
lité dans les serres de I aigle américain ; car 
s'il nous en souvient bien, c'est à la dernière 
session fédérale qu'un tel forfait a été presque

“ Mais où étaient donc tous nos députés 
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air demandant
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Comme le hranco-Cunadien est ré­
digé par Thonotable M. F. G. Mar­
chai! 1, ex-ministre provincial, jour­
naliste de plusieurs années d’ex 
périence, nous pouvons nous étonner 
à bon droit qu’il ne soit pas mieux 
renseigné quand il lui arrive de trai­
ter des questions d’un caractère fé­
déral.
poser que notre confrère 
faire flèche de tout bois, s’attaque 
au parti conservateur et 
chefs, lorsqu’il sait fort bien que ses 
accusations sont tout à fait gratuites; 
mais nous préférons croire qu’il n’er­
gote ainsique parcequ’il n’a pas pris la 
peine d’étudier le sujet dont il parle.

Disons tout d’abord que le gouver­
nement fédéral n’a jamais accordé de 
charte pour la construction du che­
min el du pont en question. En 
trois circonstances différentes—en j 
1872, en 1877 et en 1879—une charte, 
ou des amendements à cette charte 
ont été adoptés par le parlement fé­
déral, après lui avoir été dûmentsou- 
mis, et non par le gouvernement lui- 
même. On voit que ce n’est pas du 
tout la même chose.

Nous allons donner quelques dé­
tails historiques à ce sujet. C’est en 
1872 que la question de construire 
un pont sur le Saint-Laurent à Ten 
droit en question, avec un chemin de 
fer pour mettre Ottawa en communi­
cation directe avec nos voisins, fut 
portée devant le parlement fédéral. 
L'acte constituant la compagnie, pour 
les fins susdites, fut non seulement 
adopté, mais il subit sa seconde et 
troisième lecture, sans aucune oppo 
sition, le 5 juin, 1872.

S’il est vrai qu’une pareille entreprise 
doit porte r préj udice a u x i n té rê ts d’u ne 
bonne partie dt? la province de Qué­
bec, comment se f.iit-il que pas un 
seul des amis du Franco-Canadien 
n’ait élevé la voix contre ce qu’il 
appe'le un'“ forfait,” une “ monstruo 
sité,” un “ coup de poignard mortel 
porté à notre commerce par la répu­
blique voisine?” Parmi les membres 
libéraux de la Chambre des commu­
nes, se trouvaient alors MM. Doriott, 
Fournier, Joly, Geoffrion, Pâquet, 
Pelletier, Tremblay, Delorme, Bé- 
charil, Bourassa, et pas un de ces 
patriotes ne protesta lorsque Ton 
volait et que l’on assassinait (sic) sous 
leur nez les intérêts les plus chers de 
la province de Québec ”—pour em­
ployer le langage désopilant du Fran­
co. M.Barthe était aussi député, mais il 
votait à cette époque avec ces mômes 
conservateurs qu’il noircit aujour­
d’hui avec tant d'ardeur.

Pour mieux juger de la portée de 
l’acte de 1872, nous allons mettre sous 
les yeux du lecteur l’article 3 qui se 
lit comme suit :

Il en est qui pourraient sup- 
voulant

“La compagnie et ses agents et employés 
pourront tracer, construire et achever un 
chemin de fer, à simple ou double voie, de
telle largeur ou jauge que la compagnie 
jugera a propos, à partir de la ligne du 
Grand-Tronc de chemin de fer, à ou près de 
Côteau Landing jusqu’au bord du fleuve 
Saint-Laurent, traversant le dit fleuve au 
moyen d’un pont de chemin de fer 
sur Ut ilts y situées, jusqu'à quelque point 
dans U comté de Beauhamais, et de là, dans
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Kearns «& Ryan
A TRAVERS OTTAWA. ! Vêtements à 1a dernière mode.

—Le rond à patin v est ouvert d'­
puis avant-hier soir.

—I>a courde division s’est ouverte 
hier. Les causes sont nombreuses.

—M. U. Latrémouille est candidat, 
pour le quartier Ottawa, à ia clîarge 
de commissaire des écoles séparées.

—Le ministère des finances est 
relié à la Banque de Montréal par un 
téléphone.

—L’année 1880 est bissextile. An­
née d’espoir et de réjouissances pour 
les vieux garçons.

—M. B. Gordon, ancien résidant 
d’Ottawa, et maintenant à Winnipeg, 
écrit qu’il est très-satisfait de 
velle position.

—Le détective Groulx a arrêté un i 
nommé Patrick Crawley, soupçonne ; 
d’avoir pris part au vol chez M. Cha­
bot. Les preuves sont accablantes, 
parait-il, contre le prisonnier.

—Les travaux récemment repris • 
au pont de La Chaudière, ont dû être 
suspendus de nouveau, à cause du 
froid excessif.

—Les appels,dans les causes relati­
ves aux cotisations, n’ont pas été en- 
entendus hier, le juge Ross étant 
occupé à la cour de division.

—On continue à établir des télé- : 
phones dans plusieurs maisons. M. 
McLean, imprimeur du gouverne­
ment, vient de relier ainsi sa maison 
à son bureau.

Le Grand Etablissement de Tailleur, connu bous le nom de 
UROaDWAY, No. 133 rue Sparks, est le plus beau, le plus 
élégant et le seul magasin tailleur de première classe tenu par 
un Canadien-Français. Il mérite à tou» égards d'être encouragé 
par ceux qui ne veulent porter que des vêtements à la dernière 
mode et fabriqués avec les meilleures étoffes.

GRANDE VENTE
;du stock ùh Etoffes à Robes de toutes les$ Draps, choix complet, 

nuances et qualités.
Assortiment complet de soies 

noires.
Choix assorti de pompadours.
Satins carreautés et unis.
Winceys, de 5 à 18 contins.

Chenet, Tassé etCie. Velours de soie et de coton, ex­
cellentes marchandises.Flanelles valant 60 cts,, réduites à 40 cts.

“ de fantaisie de 50 cts., “ 35“
Drap bonne qualité (double largeur), $1.50

Nuages et lainages a moitié prix.
N’OUBLIEZ PAS CHEZ

KEARNS & RYAN.
Ottawa, 19 nov. 1879.

M. P. C. A un 1 .Al H, le propriétaire, vient d’acheter 
Stock considérable d'étoffes les plus nouvelles, Anglaises, 

Ecossaises et Canadiennes, convenables pour l’automne et l’hiver.

Fils de toutes variétés.
Choix innombrable de gants de 

chevreau (kid,) de 2 à 8 boutons

un

Allez au Magasin D’UHE PIASTRE 
($1.00) de Harper pour vos presents 
des tôles et du jour de l'an.

Vous économiserez 100 pour cent 
71 RLE SPARKS.

Veillez venir choisir au plus tôt.

P. C. AltLAIIt,
j Ottawa, 30 juillet 1879 133 Rue Sparks. NOTE La seule maison de la ville qui offre un assortiment 

complet des fameux CORSETS CROMPTON.
Chaque département est complet et les prix sont le 

plus bas possible, comme à l’ordinaire.

Seme - Télégraphique, sa non
L. A. OLIVIERROBES ! ROBES ! !D. -A.. HARPBR

KTAT#-ÜSri». a roc AT.
Bureau.—Encoignure des rut» Rideau et 

Sussex, Block d'Egleson, Ottawa, Ont.

mrABSENT A PRETER.^

Neige—Keerney—l'ne ROBES pour l’automne.
ROBES pour la maison et le dehors, 

i ROBES pour la \ille t>l la campagne, 
j ROBES pour le voyage ot la promenade 
ROBES pour les réceptions et soirées

Flannagan,New-York. 20—Il a neigé toute la 
journée,hier.

On attend ici le fameux Dennis 
Kearney, qui vient deSau Francisco.

Détroit, 20—Les vapeurs Maine et 
Milwaukee sont pris dans les glaces 
sur le lac Erié,à quelques milles au 
sud de Colchester, Ont. Un autre 
vapeur dont le nom est inconnu, se 
trouve pris également. Ces trois va 
peurs ont déployé leurs signaux de 
détresse.

;
137 Rue Sparks.

Ottawa, 10 octobre 1879.—29 j.—3 s.
Ottawa, 23 juin 1879.

J 1 an.
KOB ES

Pour foules les circonstances, 
chez Slltl et Ole.

Tissus de fabrique domes-

Sergc étamine.
Tissu commun
Serge de Comonailles......
Tissus de Roubaix, de fa.

brique 
Sergo de

/y/1 ARA, LAHKHUK A IKMoN.i 
YJ VJ Avocats, Solliciiuu 
Bureau, Block de Bay, rue 
Ont., près du Russell House.

fl Hi’s. Notaires, etc. 
Sj.urks, t utnwa, |

22c pour robes.
pour robes. 

28c pour robos. 
33c pour robes.

55c pour robes. 
42c jKiur robes. 

Cm

35 ot 37c MARTIN O'V.AltA, 
HORACE I.AÏMKR1Œ,

tirande Exposition de la Puissance Premier prix décerné 
6 D. Chisholm.

Robes et manteaux faits à ordre sous le nlus 
court délai. CHAPEAUX de tous les goûts et des 
dernieres modes, une spécialité.

KDWAIH) I'. lIliMUN
domestique 
Cachemire.
ROBES DK STITT et DR, A. ROBILLARD,34*Kl'ROPE.

Afghanistan. — La Russie. — Pension.— 
Souscription.—Conspiration.—Déficit.

LondTes, 20—L’opinion se répand 
que l’on aura des difficultés considé­
rables à délivrer l’armée de Caboul.

Un a déià des preuves de la com­
plicité de la Russie dans les désastres 
qu’ont subi les Anglais dans l’Afgha­
nistan.

Le gouvernement a accordé une 
pension de 500 livres sterling à la 
veuve et 100 livres sterling à la mère 
du major Cavagnari, tué à Caboul.

Lord Beaconsfield a souscrit 100 li­
vres sterling au fonds de secours ir­
landais.

Madrid, 20 — Depuis plusieurs 
jours, la police découvre des indices 
évidents d'une conspiration contre le 
roi et plusieurs arrestations ont été 
opérées.

Le budget de Cuba accuse un défi 
cit de $8,000,000, sans tenir compte 
des frais encourus pendant la rébel-

GHIRURGIKN, OCULISTE ET AV RI STB.
NOUVEAUX POMPADOURS.
Cet article est décidément une nouveauté 

et fait décidément une très-belle robe quand 
on l’emploie avec le cachemire ou la serge.

—Le cheval de M. Richardson, bou­
cher, a pris le mo.is aux dents, hier, 
et mis en pièces une voiture neuve à 
laquelle il était atlelé.

—Tessier et Kenville soupçonnés 
d’avoir pris part au vol chez M. Cha 
bot, ont été libérés faute de preuves.

L’affaire Johnson Butler se coii-l

Attention spécial*- donnée au truiloment dos 
maladies des yeux et des oreilles.

Burkav, No. 60 Rus Riukac, Bâtisse uk Johs
TllOMt'SO.v.

CHEMIN DE FER_INTERCOLONIAL.
FÊTES DE NOEL ETDU JOUR DE LAN

D. CHISHOLM.NOVVEAUX VEl.OUKS l'OMPAnol'HS, 
NOUVELLES SOIES l-OMI-ADOUHS. 
NOUVEAUX CACHEMIRES POSU'ADOUHS, I Chez

StittACio. -H.- rw du Burra;', d» 9 à t - 329 RUE SUSSEX.

DES BILLETS D’EXCURSION
Seront vendus à toutes les stations pour le 

prix d’un

CONFORT et ELEGANCE des ROBES. Importations directes.

i EPICERIES, VINS, LIQUEURS ET SEI. DE LIVERPOOL,

Dr. F1. X. ValadeKu donnant leurs ordres chez S'itt et Cie., 
les dames sont sûres d'avoir des robes bien 
taillées et leur faisant à la perfection.

RUE NT. PATRICK
Vis-à-vis V Evêché.-On parle d’élever un monument| BlIlétS (1v 1 IT (’IflSSP

a 1 endroit ou Grayburn, de ia police 
à cheval, a été tué récemment. Plu- 
sieurs personnes d’Ottawa ont déjà j !!E”.CRED1, le 24 DÉCEMBRE, 
souscrit dans ce but.

—Hier, à la cour de comté, dans 
l’affaire de la Banque Nationale vs.
Auclair, jugement a été rt-ndu en fa­
veur des demandeurs pour la somme 
de $102.28.

Attention particulière aux maladiesYELOUTINEN.
Les Veloutines à brocart et Corduroy sont 

la nouveauté de la saison.
Pour la velontine,>lloz chez Stitt et Cie.

dos enfants. BN VBNTI5 CHEZDKPUIS
Ottawa, 27 janvier 1879.

BANKERVILLE ET lltlLifïLS,jusqu’au tjft*Spécialités chez Stitt et Cie.
Bonneterie on Cachemires Français et Saxons 
Bonneterie en Soie.

JEUDI, le 1er JANVIER !»7 BUE RIDEAU, et 80, BUE DUKE, CHAUDIERE, 

OTTAWA.
Les prix sont des plue réduits.

Aussi,Lard, Poisson, Houire.OKii , Balais, S*-<u\, A lluun.-Ucs, La vous*»,Cordes à Ids, Pip"-, 
Cigares, Tabac, Savon du Voilette, Chandelle de li.iloino *-l de suif. Les négociants, bate­
liers *-l k-s famillee sont respectueusement invités d'aller inspecter leur imiii.-ise assorti­
ment. La pleine valeur garantie

INCLUSIVEMENT

Ces billets sont d’aller et
valides pour tous les trains de 
jusqu’au 3 JANVIER 1880.

I) POTTINGKR.

our et sont 
voyageurs Spécialités chez Stitt et Cie.

Cravates et foulards pour dames.
Gants de chevreau pour dames, de I à 6 

boutons.
Rubans de fantaisie, brocardés et unis.
Cols et manchettes en toile, pour dames.

Canaux de Lachine el Cornwall
AVIS AUX ENTREPRENEURS.—M. George Taggart, de la Malta 

wa, est ici et demande des hommes 
pour ses chantiers où il compte faire 
une grande quantité de bois.

Surintendant-génétal.
INKS SOUMISSIONS CACHETÉES mires-1 

sées au soussigné et endossées : -• Sou­
mission pour le bois des perles d’écluses," 
seront reçues à ee bureau, jusqu’il l’arrivé» 
des malles de l'Est et de l'Ouest, LUNDI, L- 
29ème JOUR do DÉCEMBHK courant, 
lu fourniture et livraison, le ou uvun 
premier jour de juin, 1880, de bois do pm i 
scié, des dimensions voulues pour lu cons­
truction de portes, pour les nouvelles écluses 
supérieures du Canal Lachine et pour les 
nouvelles écluses du Canal de Cornwall.

Le bois devra être de la qualité désignée 
ot des dimensions indiquées sur un imprimé 
qu'on pourra se \ rocurer on s’adressant, en 
personne ou par lettre, à ce bureau où 
trouvera aussi dos blancs de soumission.

Aucun à-compte ne sera payi 
avant qu’il ail été livré à l'en 
sur les canaux respectifs, A qu’il ait 
miné et approuvé par un employé désigné à 
ce t effet.

i Chaque soumission devra porter les noms 
I de doux personnes responsables et solvables, 
i résidant en Canada, et qui consentiront à se 
! porter garanties de l’exécution des terme du 
I contrat.

Toutefois, le département ne s'engage j*n- 
I à accepter la plus liasse ni aucune aut 
| mission.

CAPT. McCUAIG,
Agent, No. 58 rue Sparks. Spécialités chez Stitt et Cie.

Fascinateur en laine, de toutes couleurs. 
Nuages en laine, de i 
Pèl'-rines en laine

MANUFACTURE DF GANTS—Ne pas oublier qu’il y a, lundi, 
une soirée magnifique au couvent j 
de la Congrégation Notre-Dame, i 
run Gloucester.

—Avant hier, un charretier ivre
conduit son cheval dans le canal |

Rideau où il l’a laissé toute la nuit. !
Le pauvre animal était presque niorl 
de froid le lendemain matin.

—Un nommé Macdonald, vrai gi ; 
hier de prison, et souvent mentionné 
dans les journaux d'Ottawa, vient en­
core d’être arrêté pour vol.

—Ce matin, vers onze heures, un I 
vieillard octogénaire, M. H. H. Duf- i 
field, traversait la rue vis à vis la

rr-Æ,-,,:oS?n,S;i5 paris Vêtements d hommes
par un cultivateur nommé Peter 
Bolton, l’a renversé et, sans la pré 
sence d’esprit du conducteur qui a 
su arrêter les chevaux à temps, il au­
rait été grièvement blessé, même 
lui. Il en est quitte pour quelques 
contusions p u gra /es qui ont reçu 
un premier pansement à la station 
de police.

CANADA.

Le grand ouïes couleurs.
, il» toutes couleurs.Le chemin de Kennebec - Le cemmineien 

de* barrière*.—Convocation de* < h»m- 
bre*. A*»emblfe ft Montréal. — Incen­
die- Personnel—Commerce.

DE LA

Cïlto d’Ottawa.ETIBLISSEMÎ MODES.
Les iLti: ns n iiveu.ii'-S S» I roll \ dit chez 

ST ITT m Cii .Québec, *20—Hier, le conseil exé 
cutifs’est occupé de la question du 
chemin de fer de Lévis et Kennébec. 
M. Bossé, avocat, représentait la 
compagnie et l'honorable Geo. Irvine 
ainsi que l’honorable D. A. Ross, les 
actionnaires anglais.

Il est probable que la commission 
des chemins à barrières de Montreal, 
so nmairement désorganisée par M. 
Joly, va être reconstituée proenaine- 
ment.

On croit que la législature 
nira, vers la fin de février, pour la 
dépêche des affaires.

Montréal, 20—Le maire Rivard a 
convoqué, pour lundi prochain, une 
assemblée au sujet du pont du Cô- 
teau et, pour mardi, une autre as­
semblée qui s’occupera des souscrip­
tions au profit des pauvres d'Irlande.

La filature de coton de Cornwall 
sera en opération la semaine pro­
chaine.

Morrisburg, 20—Hier, un incendie 
s’est déclaré dans les bureaux du 
Courrier.
éteint. Les pertes sont évaluées à 
$1,000, couvertes par les assurances.

Halifax, 20—M. Chas. H. Tuppe 
madame Tupper partent pour Ottawa, 
où ils passeront la saison du jour de 
l’an.

MlTii\..S i GAN TS faits ù ordre. Gants et Mitaines de chamois (Kidd)."* Gants 
ut Mouilles en peu. le veau. Gants et Mitaines on pouu de chevreuil Gants et 
Mitaine» de tonte eepè-.e, de première classe r-t à bon mari-lie.

DiC La coupe et l>> materiel sont garantis.
MANTEAUX.DE LA VILLE, POUR Manteaux de Par 

plus beau Uni et 
Stitt et (lie.

Berlin et Londres, du 
meilleur goût, chez

is,
du Lewis et Blae’iford,

Entteif/ue du (lanl, <Hi rue Rideau.McmIhiiicn, venez eliez é mit le bois 
idroit requis, Ulluwa, 3 septembre 1878

STÏTT ET Cie.
] i i m mDE MODES, SH et 55 Mue Sparks,

se réu-
HHIIEiUMà

Nouvelles mateli?m<Uses dims tousles 
departements.

) 1
etc., etc.

«n M*EST CELUI DE
Par ordre,

G. C. EGAY, iF BRAUN,
Secrétaire.

I Département des chemins de 
fer et canaux.

j Ottawa, 13 décembre 1879
! L’ENSEIGNE DU LION D’OR

537 & 539
RUE SUSSEX.

Est devenue célèbre, parce qu’on y Irotive toujours de lions «-ffets. Ou 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LES PRIX SONT MARQUES EN ClIIEEltKS CONNUS.,*}»EN VENTEREDUCTIONiCOUR DE POLICE.
Il a été promptement

Les gens de la campagne tiouve- 
; ront leur avantage à venir examiner 
j notre Stock.

337 A 339 RUE SUSSEX,

OTTAWA.

Ottawa, 10 novembre 1879.

(M. O’Gara, J.P.) I .ES XiE X.IOIS D’ORManchons de lièvie noir..
Casques de loutre..............

à bande de viçpn 
PriniMsi- Louise.de.....$1.50 à 12.00

........ $1.00 à 2.00

........ 6.50
20 décembre.

Canadiens de l’Ouest ESTr et John Batbon, accusé de vol; cause
ajournée.

4.00
L’ENSEIGNE du QUAND MAGASIN

JOSEPH TASSÉ. irux SEUL PRIX.La compagnie de Spring Hill a 
reçu, de Toronto, des commandes 
considérables de charbon.

A Vile du Prince-Ddouard, les 
pommes de terre se vendent de 18 à 
20 cts.et le blé 41 cts. le minot. •

VENTE l LIQUIDATE Mesdames, venez examiner noire assortiment’-et in formez-voir de,H. L. COTE, 
128 Rue Rideau.

nos prix.tio Fif>r pion.

R. McMOltliAN,
!

Dr-i.X volumes in 8» dn 400 pages chacun.

Fonds de nouveautés Edition ordinanm.....".................
, Edition illustrée de 21 portraits, 508 — Hue Sus.-ex. 5QSBEAUX

ÇÀ ET LÀ. $3 00 Ullav .i, ’6 septembre 1879.

L RPrtKMIBIt VOLUMK.
Biqghai-hiks: Charles de Langladi-, Jean-| 

; Ba| liste Undo! (lb a ri»* Heaume, Je» j-h 
i Rolette, (acquêt Por.ier, Salomon Juneau- 
I fondateur "de Milwaukee,—Julien Dubuque 
! —fondateur de Dubuque, fowa,—Antoine 
I Leclerc, Jacques Dujmron Baby, Jos<*ph 

Bain ville, Jean-Mcrie Ducharme, Louis Pro- 
vençal, J-an-Baptiste Faribault, Jean-Bnp- 
tiste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau.t.

—Vingt-sept mille pèlerins oui vi­
sité la grotte et le sanctuaire de N. D. 
de Lourdes pendant le mois d’octobre 
dernier.

—Les riches vignobles de Malaga, 
Espagne, ont été attaqués par le phyl­
loxéra. Ces vignobles ont une super-

O’DOHERTYetCieJ F0ÏFR D0MFSTHIUF,
QUATRIÈME, ANNÉE.

Journal Mensuel,
HKDIUK, VA H UN COMITÉ:

D’EC RIVAINS CATHOLIQUES.

Abonnement! $2 par an, PAYABLE D’AVANCE ou $3 dans le cours de l’année

A l-KIX RÉDUITS.
Ottawa, 19 décembre, 1879.110 RUE SPALKS

Ont l’honneur d’annoncer q 
associés se retirant «les affaire?, .... 
l’obligation de vendre toutes leurs

Beliurcs ordinaires, tranche dorée de 25c.
à $1.00 chac 

Reliures tranche dorée avec agraire de 50c. 
à $1.50.

Biches Reliures 
$1.00c. à $4

u’un de leurs 
ils sont dans

Présents !velours avec agrafe, de 

ivoirine avec agrafes, de

en
00.

ficie de 29,600 hectaires.
Couvert—Les dépenses de construction du 

grand pont de Brooklyn s’élèvent à 
$14,500,000, et plus d’un tiers du pont 
reste à construire.

MARCHANDISES D’ETAPE et de EOUÏ $r.0IU $3.00.
Couverture en mêlai doré ou Caoulchoux 

de $1.50 à $3 00.
Couverture en 

à $10.00.

Présents !et qu’une vente complète est commencée de- HBCOND VOLUMK.
Biocrai-hies • Vital Guérin—fondateur de 

Saint-Paul, Minnesota,—Joseph Rolette, Ills, 
Pierre Ménard, François Ménard, Jean-Bup- 
tiste Mallet, Joseph Robidou—fondateur de 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy, Jacques Fournier, F: X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard — fondateur 
•îe Galveston, Texas.—.lean Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago — 
Prudent Beaudry, Gabriel Franc-hère, Pierre 
C. Pambrun, Joseph Laltocque, Pierre Fal­
con, Louis Riel.

ivoire, avec agrafe, de $2.50 Chaque livraison i enferme 48 pages de matières à lire, double colonne, 
-comprenant des Récits, Voyages, Causeries, Littérature, etc., etc.—M. A. P. Gault, le chef de la mai 

son de commerce Gault et frères, de 
Montréal, a fait construire à Montréal 
une maison qui a coûté $70,000.

—Les dépenses de construction du 
grand pont de Brooklyn s’élèvent 
déjà $14,500,000, et plus d’un tiers du 
pont reste à construire.

—On a érigé, à Chicago, 1,650 nou­
veaux édifices, la plupart en briques, 
dans le cours de l’année dernière. Le 
coût total est de $6,454,000.

—Le général Grant a accepté l’in­
vitation de présider une assemblée 
qui doit être bientôt convoquée à 
Nexv-York en vue de l’exposition pro­
jetée pour 1883.

—Il meurt chaque jour sur la terre 
97,790 personnes. Comme compensa­
tion, on évalue le nombre des nais­
sances sur la surface du globe à 70 
par minute, soit 104,800 par jour.

—D'après la Tribune de New-York, 
les cartes postales internationales de 
2 cents seront livrées aupublic dans 
le courant de décembre. Elle 
admises en faisant partie de l’Union 
postale sms timbre additionnel.

SAMEDI, LES COURANT.
Cette vente étant impérative, 

réduits de manière à ce qu’elle 
rapidement que 
bien assorti en

res instructives et amusa 
fantaisie, de50c.à$l0.00ch. 

Livres d'images, Alphabet et Contes illustrés 
pour enfants. <le 50c. à $10.00 chacun. 

Bibliothèque Rose illustré et Bibliothèque 
des men-cilles ; Collections choisies et variées 
pour les adolescents et les adultes; vol. in. 12

Livres d’histoires instr 
reliure de 

Livres d'ima
Ce Journal est particulièrement destiné à propager la bonne littérature 

sein des Familles catholiques, et il est rédigé en vu - d’éclairer et du 
plaire tout à la fois, par une zérie de lectures variées.

UN MOHCEAL UE MUSIQUE PARAIT CHAQUE MOIS "toi 
Un s’abonne chez les Agonis .viéciauv, et aussi par lettre adressée à 

Mr. l’Administrateur du Foyer Domestique, à Ottawa.
N. R —On peut fournir tous les numéros d'-* trois Damier s *‘niées, i 

raison d<* $2 nar année

les r rix seront 
se fass*- aussi 

possible. Le - Stock ” est 
inarchand-ses importées cet 

automne. La vente dure depuis 9 heures du 
matin jusqu’à 7 hrs.du soir.

giWàs.'U*..

NW,\.richement illustrés brs. 55 cts.; reliure perca­
line ordinaire, 80 cts. : reliés en j>ercaline 

88 cts le vol.O’DOBERTY ET Cie.
En vente à la Librairie.

HO Hue sparlsjs
(Vis-à-vis l'épicerie de Baie.)

Le 17 novembre 1879.

J. B. ROLLAND ET FILS. Si vous voulez avoir quelque chose d'at­
trayant et à bon marché pour les Ed. OLEARY, CELEBRES

Biere et Porter
Nos. 12 et 14 Rue St. Vincent, Montréal. 

Ottawa, 12 décembre, 1879.
I

PRÉSENTS DE NOEL EDITION ILLUSTRÉE.
Pohthaits de Joseph Rolette, Salomon 

Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital Baugy, L. X. 
Aubry, Prudeut Beaudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louis 
Riel. Six autbbs gravures représentant le 
Tombeau de Dubu pie, Saint-Boniface (Ma­
nitoba), Chicago en 1830, et une caravane 
attaquée par des Sauvages.

MARCHAND TAILLEURmm, FILS ET WARIÏOCK,
BT«JOT7H DE L'AN. DAWE3 & Cie.

LACEiNE.
raküfacivrikrs de

Fournisseur des MessieursHâtez-vous d’aller visiter le magasin deâ
PUotographlo uo.

140 Rue Sparks,
oi JARVIS)

VA PHOTOGRAPHIES cour SI.
HORION el DELORME

Proprietaires.

P. C. GUILLAUME.pour le commerce de gros.
blissi ment de la vallée

ft l'ordinaire <•«* 1m 
lelllo*, an lmri :iu,|

1st, RUE DU CANAL,
M I Vis-Ù vis magasin gros de C. T.

•*- * Æ U M |t|ak<; f, Ci*!.

comme
Le plus grand 

d’Ottawa.
Tous nos biscuits sont eu t-sà la 

moyen d’un fourneau mobile qui , 
cité de 20 quarts de fleur par jour.

Nos employas sont dts premières mains du 
Nous ne nous occupons que du com- 

s seulement et garantissons

GIBSON, FILS et WARNOCK, 
Coin des rues Bank et Queen.

Là vous aurez un grand 
convenables et qui sont à la portée de toutes 
les bourses.

N B.- Je reçois actuellement une grande 
variété de jouets d’enfants que je vendrai à 
bien bonnes conditions au No.

423 Rue Sussex 423
A Renseigne de- deux grand* livre*.

Ottawa, 3 déc., 1879.

choix d’articles Un bon assortiment de
I

(

ttir Toutes les commandes reçoivent 
L’AUTOMNE ET L’HIVER «'t'ntùui immédiate.

A des prix qui conviennent à toutes h-s 
bourses. '

Ottawa, 10 Nov., 1879

pays, 
merce de gru« 
pleine satisfacti

On peut se procurer cet ouvrage en s’aj 
dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé, 
Ottawa.

Ottawa, 28 juin 1879.

J. POCKLINGTON,3 seront
Gérant.

Ottawa, 3 déc., 1879. (an . Ottawa, 27 novembre 1879.
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MARCHE D'OmWI. | SOUMISSIONS POE BOIS DP COUDE,
! TXBS SOUMISSIONS 

I JL/ qu'à midi,

THOMAS PATTERSON,
Samed , 20

Viande—Mouton par livre, 6c. à 7c.; 
Lard, par 100 livres, $5.00 à $6.00 : 
Bœuf, par 100 livres pesant, $3.00 à 
$4.00 ; veau de 4 à 5c. la livre.

Volailles, Gibier—Volailles, par 
couple, 35c. à 40c ; poulets, par cou­
ple, 20c. à 25c. ; dindons, la pièce, 
60c. à 75c ; oies, 40 à 45c ; canards, 
par couple, 40c. à 45c.

Laiterie—Beurre en tinette, par 
livre, 17c. à 20c. ; beurre frais, par 
livre, 20c. à 21c. ; beurre, salé par 
livre. 19c. à 20c. ; fromage, par livre, 
12c. a 15c. ; œufs, par douzaine, 20c. à

Légumes—Pommes de terre, par 
poche, 60c. à 65c. ; navets, par baril, 
$4; cavottes,par baril,$5 à5 50 ; panais, 
par minot, 35c à 40c. ; oignons, par 
minot, 60c. à 75c.

Grains—Ble de sarrasin, pai mi­
not, 40 à 45c. ; avoine, par minot, 35c. 
à 40c. ; maïs, par minot 60c. à 
65c. ; pois, par minot, 55c. à 60c. ; 
fèves, par minot, 75 à 90c. ; orge, par 
minot,45c. à 50c. ; blé d’automne, par 
minot, 81.15 ; blé du printemps, par 
minot, 81.35.

Farine—Extra double, par brl. $7 ; 
extra, par brl., $6.50 ; No. 1, par brl. 
$6.25 ; gruau, par brl., $4.50 ; larine 
de blé-d’inde, par brl. $2.75 , blé 
broyé, par brl. $6.50, provende, 
brl.‘90c ; bran, par 100 Ibs. 60c.

Diver s-Miel,par livre,10à 12c.; sain­
doux, par livre, 10c. à 12c ; suif, 6c. à 
7c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
par tonne, $7.00 à 89 ; paille, par 
tonne $5.00 à $5.50 ;

Peaux, par 100 lbs. $7.50 à $8; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre ; 
peaux de moutons, de 90c à $1.00

Bois, de $2.50 à 83 la charge.

(Fournisseur de Son Ex. le Gouv.-Gén.)
seront reçues jus-

EPICIER, :!A BON MARCHE. SAMEDI, le *7 du couraut,
par le Bureau des Commissaires des Ecoles 
Catholiques romaines séparées de la ville 
d’Ottawa, adressées au soussigné, pour la 
fourniture de 60 corde ne Bois sec et 60 
des de Bois vert : Erable dur, de 
de lo

d'ecole sous le contrôle des Commissaires, 
tel quo requis durant le cours de l’hiver, ou 
le tout pourra ôtre livré durant les mois de 
janvier et février prochains.

Le Bureau ne s'oblige

BUE SPARKS OTTAWA. COUVERTUHES^en bit te)-BL A NCH ES>ndo ,n magécs,, pou r.l$1.40îJtu 
nouveau magasin de marchandises sèches de

EN GROS ET EK DETAIL, 
No. 59, RUE RIDEAU,

OTTAWA.
Ottawa. 26 déc. 1878

Nous désirons remercier nos amis 
canadiens pouf le patronage étendu 
qu’ils nous ont accordé, et nous 
espérons que cela continuera vu que 
nous nous proposons de vendre 
toutes sortes de

3} pieds
ng, ou égal à 112 pieds cubes à la corde, 
ni être livré aux différentes maisons

j. a. coTrxxr, BRYSON & Oie.Propriétaire. FITZSIMMONS & ttitOYt N
150 Rue SPARKS.FERRONNERIES Situé au centre des a flaires et 

tout près des édifices du parle 
ment, cet hôtel est le rendez-vous 
de tous les hommes d’affaires et 
continue à tenir son rang parmi 
les premiers hôtels du pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

EPICIERS

EN GROS ET EN DETAIL. 

Marchands de vin et. de Ligueurs. 
No. 101 RUE RIDE A U

pas d’accepter la 
plus basse ni aucune des soumissions.à meilleur marché que tous les 

autres magasins de la ville, à notre

W VIEIL ETABLISSEMENT

McDougall de CJuzner,
ENSEIGNE DE LA

Par ordre21c
W». FINLEY, 

Trésorier.
Bureau des Commissaires des Ecoles sépa­

rées, 518, rue Sussex.
ton RUE SPARKS,

OTTAWA, ONT, 
Ottawa. 26 Déc. 187°.

(AtaWA 2 octobre 1879.—23—25 sETABLI JÂJJNT1800. lan,

GROSSE TARIERE- ALEX. CLARK,Harris & Campbell
Rue Suaaex.

Ottawa, 26 décemb-v *S7K. tan.
FABRICANTS DE

POURVOYEUR DU PEUPLE.

Emceries d’Etapo et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques.
SARDINES aux TOMATES,

THES, SUCRES, TABAC,
PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE kt ÉPICERIES kn GENERAL.

N’a pas de vieil assortiment, en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Prix.

Enseigne du Général Wolfe.

Nouveau Magasin de Tabac
EN GROS ET EN DETAIL.

MEUBLES et TAPISSIERS, l >- ;, ' v
CIMPORTATEURS ET MARCHANDS DH

E. O. LA VERDURE, MEUBLES COMMUNS ET DE FANTAISIE

M. LADR. DUHAMELm Désirent faire rappeler à leurs amis 
et au public en général qu’ils 

ont des facilités incompa­
rables pour

Fournir et Monter toute# 
deuce# pris ce#, ■tati##e# 
Publique# et Di

Tabac de toute espèce, cigares importés 
et domestiques, cigar lies, papier à cigaret­

te., etc. Pipes de toute espèce, etc., etc. 
n trouve toujours à cet établissement un 

Assortiment complet de tout ce qui se vend 
-Uns un magasin de tabac et à des prix mo-

i;tes.
On

mierciant ses nombreuses pratiques 
d la liberté d’annoncer qu'il a

Tout en re
Ke#i-

Plombier,(lazieret Ferblantier
FAISEUR DK

COLVERT U RES EN FER R LA NC ET FER 
GALVANISE

CONSTAMMENT EN MAIN
MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau.Avec toutes sortes de Meubles et leurs 

Accessoires>
Ayant par une longue exj-érience acquis 

une réputation de premiere classe (étant 
établis a Ottawa depuis 1866), 
la seule compagnie en cette ville connais­
sant au parfait les affaires mentionnées 
haut, dans toutes leurs branches, 
grand nombre d’ouvriers de première classe 
nous pouvons entreprendre toutes comman­
des qui nous sont faites et les terminer avec

Nous désirons aussi attirer leur attention 
à notre assortiment, de MEUBLES à notre 
magasin

W. L. McARTHUR, 

548, Rue Su:
un assortiment complet des Ottawa, 17 Mars 1878. 26 D.

Ottawa, Nov. 1879.

Meilleures Viandes,ET CONSEHUCTKUR DK TKe Variety Hall
532 —RUE SUSSEX. — 534LFOURNAISES A AIR CHAUD,

Rue William, Ottawa.
/ ^OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 
VJ nisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des prix 
peut ôtre certifié, et des 
être montrés sur demande.

HOTEL RICHELIEU

i
•loni il disposera à des

ANNONCE EXTRAORDINAIRECOIN DES RUEE
PRIX RÉDUITS. WST Quelque chose dont on n’a jamais entendu parler auparavant. C 

sont des couchettes, à $1.25 chaque ; des Chaises communes pour 25 cents ; 
des Chaises berceuses Boston, à $1.50 chaque, et des Chaises berceuses 
pour nourrices, à 95 cents chacune^

Ottawa. 12.juillet 1879.

NOTRE-DAME ET ST. VINCENT
V i#-a-vi# le Palale de Junilce,

MONTREAL.

très modérés, qui 
certificats peuvent

MARCHES ETRANGERS. 11 invite en même temps le public en 
général deUn assortiment de Poêles à Cuisine, à Four­

neaux et de Salons, des plus beaux et 
récents dessins. Aussi des Pompes 

à Bière et à Eau de toutes espè- 
Ferblanterie, Huile de 

harbou, Lampes, Tu­
yaux, en mains 

au plus bas

New-York' 20.

Chemins de fer irréguliers plus hauts et 
moins actifs.

Coton, tranquille 12}
Farine, tranquille.
Reçu : 21,000. Ventes, 19,000.
Farine de seigle, tranquille 4.75 à 5.10. 
Blé tranquille.
Reçu : 458,1)00. Ventes, 32,000.
Seigle, ferme à 91c.
Blé d'Inde plus bas.
Reçu : 95,000. Ventes 19,000 . 59 à 61}. 
Avoine tranquille.

158 RUE SPARKS
auquel nous devons ajouter considérable­
ment dans quelque» jours des objets de fan­
taisie et d’autres pour les veutes des Fêtes.

Nous manufacturons et plaçons aussi des 
Draperies, Rideaux, Corniches etc., nous 
cousons et plaçons les Tapis, plaçons et 
ajustons les Prelarts, Matting, etc, et en 
faisons une spécialité.

Nous réparons cl recouvrons tous les 
meubles avec promptitude et avec soin, 'au

unufacturo, 266 rue Sussex ; magasin, 
158 rue Sparks.

Ottawa, 26 décembre 1878.

Venir Visiter eon EtalI E soussigné remercie ses amis et le pu- 
Aj blic d’Ottawa en général pour leurencou- 

II a l'lion
LesMtILLkURES MRCÎIIMStS aux plus BAS PRIX possibles

ement libéral. AU COIN DU VIEUXrug
informer qu’il a ajouté

neur de les
SE TROUVENT AI

CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES MARCHE BY, MAGASIN de TAPIS et d'AMEUBLEMENTS, u OTTAWA.prix
Ouvrages et réparations faites promptement 

dextérité.
à son Hôtel, faisant lace sur la place Jacques 
Cartier. tiRJESD et Cie.SUR LA RUE CLARENCE.>■(

Ottawa, 26 Déc. 187S. Lo public trouvera tout le confort à
DES PRIX MODÉRÉS

et l’Hôtel Richelieu ne le codera en non aux 
premiers hôtels de la Puissance.

VOLAILLES de toutes sortes, 

SAUCISSONS,
LANGUES fraîches et mannées, 
JAMBONS FUMÉS,
LARD SALÉ, etc., etc.

Ottawa, 26 décembre 1878.

Importateurs de TOILES CIREES pour planchers.—Rideaux et matériel 
de Rideaux.—Agents pour les célèbres am îblements de R. HA Y et Cie, 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magniliques magasins.

P'US
Chicago, 20

Farine tranquille et sans changement.
Ble, tranquil e, faible et plus bas.
Blé No. 2, rouge, d’hivor 1.32. No. 2, du 

Printemps 1.29} à 1,29}.
Blé-d’inde, ira- quille et plus bas 40J à 

40} dec. 40} à 40} janv.
Avoine, tranquille et plus basso 35 comp­

tant 34} ponr janv.
Lard tranquille et plus bas à $12.75
Saindoux irrégulier 7.25.

Milwaukee, 20.

Blé, plus ferme à 1.24 dec. , 1.25} janvier. 
Reçu, 84,000 boisseaux. Expédié, 53,000.

Londres, 20.
Consolidés, 97 7/16 ; 4} s, 109} 5s, 106} ; 

Erie, 43}; do préférentiel, 71 : Illinois Cen­
tral 102}.

Anvers, 20

J. P. MURPHY, 1. B. DUROCHEB,
PropriétairePLOMBIER,

Poseur de tuyaux de vapeur 
et de gaz,

POSEUR DE SONNETTES, etc
161, RUE RIDEAU.

SKOOX.BXÎED et Oie.. 1-AG rue Sparks.■i mai 16/8. Is.

Jos. SENEGAL.K éouverture Une visite est respectueusement sollicitée. 
Ottawa, 2 aof t 1879.La Crème le démontre ! lanENTREPRENEUR DE

Le goût le prouve !
QUOI?

Que le célèbre Porter do Labatt est égal 
au Porter fait avec les eaux de la Tamise ou 
du Liffey qui a obtenu une grande renom­
mée universelle.

La raison pour laquell 
n’a pas encore pris la place qui lui revient 
au milieu de ses rivaux importés, c’est qu’il 
n'a pas reçu les soins nécessaires après son 
départ de la brasserie.

Je prie leS connaisseurs, ceux qui savon- 
de bon Porter et plus particu-

mSTALRANT MÉTROPOLITAIN POMPES FUNEBRES, HOTEL DE CANADA.(Partie Est, pont des Sapeurs.)

L> BRaNNEN a l'honneur d’informer 
L • amis et le public en général qu'il vi 
d'ouvrir et d'organiser

A toujours en mains un assortiment d’ar­
ticles en usage pour les hmérailles, de toute 
qualité et pour tous les prix. Plusieurs

MAGNIFIQUES CORBILLARDS

TYAIGNOIRKS en CUIVRE POLI, en 
D FER GALVANISE, en ZINC, etc. 
CABINETS D'AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de 'a manière la plus convenable. 
Articles do toute sortes pour plombi 

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

e ce célèbre Porter
HLE METROPOLITAIN fournis à ordre. Le tout à des prix tr < 

réduits.
de la manière la plus grandiose. Lo buffet 
comprend les liqueurs les plus fines et les 
cigars les plus exquis, 
toute heure.

J08. -SENEGAL, 
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa, 26 décembre 1878.

-<jJ. P. MURPHY, JAS servis àPétrole, 19}.
151, rue RideauLiverpool, 20.

6 à 13 1)

3 à 11 2
4 à 11 10 
9 à 11 9 
8 à OU

rent un verre
lièrement encore ceux qui s’en servent com­
me un remède, d’essover celui de Labatt que 
,e vends en parfaite condition.

En le versant dans un verre vous voyez 
une CREMis magnifique et le GOUT prouve 
à celui qui le dégusté, qu’il boit quelque 
chooe qui va soutenir son système et en mê­
me temps apaiser sa soif.

Un assortiment considérable de bière de 
Labatt on bouteilles d’une chopine et d’une 
pinte est constamment en mains

P. BRANNEN,
Propriétaire.

2 septembre 1879.
Fleur........................
Blé du Printemps. 
Rouge d'Hivor.. .. 
Blanc d’Hiver.......

Mais nouveau........
Maïs vieux.............
Orge..........................
Avoine......................
Pote.....................
Porcs frais...............
Saindoux..................
Lard.........................
Suif............................
Bœuf.........................
Fromage..................

Ottawa, 14 août 1879. ((
Home, sweet homEi” WsL’ARGYLL$7.00 LA DOUZAINE.

5 0
Cet Hôi >i est le rendez-vous des Marchands et des hommes de profession canadien;. 

Bonne table, bonnes chambres, Bureau de Télégraphe. Buvette.

PRIX:

o à 0 Ayant à cœur les intérêts du [public, j’ai 
acheté, cet automne, un bel assortiment do 
meubles que j’ai eu à bon marché et que je 
puis livrer à des prix jusqu'à présent incon-

RÜE WELLINGTON5 0
6 5 à
7 0 à

60 0 à
39 0 à
52 6 à
38 6 à
,82 6 à
66 0 à

0 140 doz. de Haches,o A. BET7ZELXIT,o EMBOUTKU.L& PAK L’AGENT,

W. O. William*,tn,
Sussex et Mu 
A VOTRE

DE $1.60 A $2.50 PAR JOUR.
AIME BELIVEAU,

Propriétaire

o
6

Coin dos rues :
DEMANDEZ-LEPROPRIETAIRE. \ENCIER.A mon grand magasin de meubles, 94 rue 

Rideau, on peut se procurer toutes sortes de 
meubles pour une bagatelle.

Ottawa, 4 avril.FABRIQUÉES AVEU0

DÉPARTEMENTMARCHE EN GROS. N.B.—On invite spécialement nos amis et hommes d'affaires des Etats-Unis à 
descendre à cet Hôtel. Ils trouveront un sendee de première classe et des prix modérés.

Içd Les voilures de l’hôtel sont aux stations des chemins de fer de la ville, ainsi 
qu'au débarcadère des bateaux à vapeur.

26 mai 1879.

/ UIAMBRES à louer, à des conditions mo- 
vV itérées. La seule maison tenue d'après 
le système européen. On y prépare des dé­
jeuners de noce, pique-niques, sou 
blics et privés, pour toutes les 
imys.

Montréal, 20. Marale :—Venez inspecter mon Stock.Le meilleur Acier de Ftrth,cure extrà 6 25 à 6 40
..6 10 à 6 20
.. 0 00 à 0 00

L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

DÉPÔT DE X.IVTŒS

Farine.—Supéri
Extrà superline....... .
Do goût........
Extrà du printemps.............. 5 95 à 6 05
Superfine................................. 5 55 à 5 70
Farine forte de boulangers. 6 25 à 6 50

Moyenne........................
Recoupes..........
Farine en sac du Haut-Ca­

nada par 100 livres...... 2 90 à 3 05
en sac de la Cité

U. ERRATTupers pu- 
parties du

VENTE POUR HYPOTHEQUE.Ottawa, 2 septembre 1879. 3m IAm SWALWBLLp
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES 

CARRE DU MARCHE,
BASSE-VOLE.

JOSEPH DROLET,........ 5 20 à 5 35
......  4 30 à 4 55
....... 3 20 à 3 30

En vertu de pouvoirs de (vente contenus 
dans un certain acte hypothécaire exécute 
pur Narcisse 
laine, son épouse, en faveur du soussigné, 
David Morin, il sera offert en vente au bureau 
do Georges O'Keefe, No. 298, rue Cumber­
land, on la cite d’Ottawa, Jeudi, le dix-hui­
tième jour de décembre prochain, l’in meuble 
suivant, savoir : le lot lettre “ R,” sur la 
côté Est de la rue McGee, en .«* cité d’Ottawa, 
dans le comté de Carleton et province d’On­
tario, toi qu'indiqué sur un plan de la sub­
division du lot de villa numéro quatre, sur le 
côté sud de la rue Park, et du lot de villa

Afin de faire disparaître tout doute dans l'es­
prit des missaires el syndics d’écoles,

AVIS
T EUR est par le présent donné que le DÉ- 
J-jPOT DE LIVRES n’est pas fermé, mais 
continue ses ojiérations pour procurei 
municipalités scolaires les avantages i 
testables qu’il leur offre.

Par ordre,

FABRICANT

d'KAUX dk SODA et de 8BLTZ,
DK BIÈRES DE GINGEMBRE,

de CIDRE, de LIMONADE,
ET DK TOUTES LES

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille et expédie les 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES dk CALEDONIA.

FABRIQUE, 484 Hue SUSSEX,
KN FACE LA RUE MURRAY,

Lafontaine et Dénégé Lafon- DB PREMIÈRE CLASSE.

EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS 156 RUE SPARKS,
(livrée)............... .

Farine d’avoine
HAUTE-VILLE.3 25 à 3 35

4 65 à 4 70 
Farine de ble-d’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—rouge et blanc d’hiver $1.43 à 1.45. 

Ble No. 2, du printemps $1.32 à 6.34. 
BLE-D’INDE—65 a 70.
AVOINE 30 à 32c. par 32 livres,
ORGE—60 à 70c.
POIS—7* a 79 
SEIGLE, 75 à 76.
Lard, $15.50 ô $16.00.
Saindoux, 10} à 11}
Jambons, 11 J 12.
Œufs frais, 14 à 16.

BOURSE.

Par Nomina­
tion Spéciale.

Par Nomina­
tion Spéciale.MANN & CIE.

rmJ. C. LANGELIER
Ottawa, 13 août 1872. Québec, 22 novembre 1879. 1m

W il «Sz> -iquatre sur le côte n
Ottawa, en la dite cité d'Ottawa, lequel dit 
plan, fait après mesurera en t des dits lots, 
|iar William Ryan Thistle, écuier, arj 
provincial, jiorte la date du premier jou 
mai 1868, et est enregistré dans le bu 
•*'enregistrement pour la dite cité d’Ottawa.

Les conditions de vente seront expliquées 
! au moment de la vente.

«AVIS. 103, RUE SPARKS.

Sculpteurs et Doreurs hour Son Excellence le Oouvemeur-Oénéral

Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs à 
l’eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie. >•. VIEILLES DORURES RENDUES 
AUSSI BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix sont des plus modérée.

Ottawa. 96 Déc. 1878. 1 an.

TXEMANDB sera faite à la législature 
U d’Ontario, pendant sa prochaine session, 
par la municipalité de la cité d’Ottawa, à 
l'effet d’obtenir un Acte amendant l’Act 
la législature de l'ancienne province du Ca­
nada, intitulé : " Acte pour constituer léga­
lement la Compagnie du chemin de fer urbain 
de la cité d'Ottawa," et l'amendement subsé- 

nit Acte, passé 
la dite législature d'Ontario, afin d'obligei 
dite compagnie à changer les voies et évite­
ment en usage sur le dit chemin de fer, 
en lisses plates dites, 
semblables à celles 
chemins de fer urbains de 
Philadelphie,
naires j ourront suivre ]a dite vue ; aussi, 
afin d’obliger la dite comjtaguio à modifier 
ses évitements actuels et à les localiser sui­
vant ce que pourra décider, de temps à 
autre, la due municipalité, ou à poser des 
doubles voies, le long de la dite ligne : en 
dernier lieu, afin de permettre à la dite mu­
nicipalité d’imposer une taxe sur les cha 
d’obliger la dite i ompagnie à entretenir 
rues où passe la ligne, jusqu’à une certaine 
d stance de la voie, des deux côtés, et pour 
d’autres fins et amendements.

OTTAWA. C. O. DACEER,
Pharmacien,

Ottawa, 9 mai 1879.
'4) décembre.

HOTEL LAPORTET DAVID MORIN.
Ottawa, 20 Nov. 1879. lm.TENU PAR

II5 rVALEURS. en l'année 1868, JL*a.poarfee et, T* aq-ue-bte.
Ma ARRIVAGE DE $30,0005 17 R UE 8 U 8 SE X,

OTTAWA,
"PRODUITS chimiques 
JT tentées, Articles de toilette, Teintures 
de toutes couleurs, Huiles, Peintures,Vernis.

Lunettes, convexes et concaves de toutes 
sortes, et de couleurs, etc., etc.

VENTE POUR HYPOTHEQUE.257 rue Rideau, Ottawa.»
tte ont l'honneur 

d’ouvrir 
r les 

gares, etc.
On y trouvera aussi une table bien servie.

reraièr-* classe. Il 
UX et bestiaux.

D EKn vertu do pouvoirs de vente contenus 
dans deux certains actes hypothécaires exé­
cutés par Joseph Maillée et Marie Maillée, son 
épouse, datés respectivement du 5 août 1876 
et 8 novembre 1876, en faveur de Maxime 
Morin et par le dit Maxime Morin transférés 
au soussigné, David Morin, il sera offert en 
vente, JEUDI, le DIX HUITIÈME jour de 
décembre prochain, 1879, au bureau de 
GEORGES O'KEEFE, No. 298, nie Cuznber- 

la cité d'Ottawa, l'immeuble suivant,

MM. Laporte et Paquette ont 
d’informer le public qu’il viennent 
un bon hôtel où l’on peut se proc 
meilleures liqueurs, les meilleurs cigi

en anglais, tram rails. et Médecines pa-$200 1383 I38jBanque de Montréal...................
tes Ærfi&'ii.
Banque Consolidée................
Banque du Peuple..................

Banque Jacques-Cartier........
Banque des Marchands .- • • 
Banque Eastern Townships- .

iSSS fcSSr
teCÛÏiiE!^.::

adienne de Commère

emploie sur les 
Montréal et de 

en sorte que les voitures ordi-
MARCHANDISES SECHES,

55 K un y trouvera aussi une lame 
Cour et écuries de première cia 
place pour 100 chevaux et besli 
faction garantie. Prix modérés.

Ottawa, 10 sept. 1879.

DE TOUTES SORTES BT A DES PRIX EXTREMEMENT BAS.
l'v

80
D« -I Sati-H

Ü6
100

06
■7 Ei REMEDE SPEfIFip de (M Tous ceux qui ont besoin de Marchandises doivent s’empresser de venir 

faire leurs achats, attendu que nos Marchandises sont toutes fraîches 
et de plus elles ont été achetées sur les meilleurs Marchés 

Anglais et Américains à des prix très bas. Par 
conséquent nous sommes en état de les 

sacrifier pour
AROENT COMPTANT,

Ne manquez pas d'examiner nos prix avant que d'acheter ailleurs, 
Puisque pour de l’argent comptant, nous vous donnerons des MAR 

CHANDISES NOUVELLES à meilleur marché que vous paierez les 
VIEILLES MARCHANDISES ailleurs.

60
100

IM 3m.

f
TRADE MARK LE GRAND TRADE TM*. 

ÂZ&Yr.. Remède Anglais

f JH
la faiblesse Rémi- W M 

Æk na’.e, la sperme- 
/$Pv4&K torrhée, iflfKtlflfcli

puissance et tou-Tr^^7^
Before Taking tog jes maiadiesAfter Taking

Mt
wo;

Le Lot Lettre “ Y',” sur le côté Est de la 
rue McGee, on la ville

Hotel “ Lome.”
Pension de première classe à des

PRIX MODÉRÉS.
La bar est fournie de vins, liqueurs 

et cigai es de choix.
15, Rue YORK, OTTAWA.

Ban ^
Banque Ville-Marie.......
Banque Métropolitaine...........
Banque de la Puissance...........
Banque de Hamilton.. -
Banque A aritime..........................
Banque d’Echange
Banque Fédérale..........................
Banque impériale..........................
Cie de Télégraphe de Montréal .. 
Cie de Télégraphe de la Puissance- 
Cie de Navigation du Richelieu-.
Chemin de fer de la Cité...........
Cie du Oas ...
L* Bourse...
Crédit Foncier. ..........................
" ada Engine Company. , -

aebeo Eire Insurance Company- 
Bburanee Royale Canadienne.... 
lontreal Loan * Mort. Company- 
ie Manufacturière de Coton .. . 
ornwall Manufacturing Compati
Warehousing Company.................
aleute de la Puissance..............

Puissance.....................
gouvernement 6 p. c. stg,-

lié iis rs,

j
d’Ottawa,

comte de Carleton et province d’Ontario, tel 
qu’indiqué sur un plan de la subdivision du 
lot de villa numéro 
côté sud de la rue 
de villa numéro quatre sur le côté nord

wa, lequel 
d«s

50
lue
KO
lu-' 40« tre, sur le 

et du lot
Park”

Wm. P. LETT, 
Greffier de la Cité.

y
4Ô 98 96 qui sont les suites des habitud 

perte de la mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement de la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à la 

ou à une mort précoce. Dél 
notre pamphlet, que n 
>ur la malle. eg^Le

es honteuses :Ottawa, en la dite cité d'Otta- 
dit plan, fait après mesur 

par William Ryan T 
yer. arpenteur provincial, po 

premier jour de mai 1868, et est enregistre 
dans le bureau d’enregistrement pour la dite 
citéd’Otiawa.

Les conditions de vente seront expliquées 
aumoment de la vente.

40
60 Ottawa, 4 décembre 1879.s * F. X. GROULX. hi*-tie, 

rte la dite du
kU0* dits lots

ï H otel J ohnson>
50, RUE YORK.

JOHN JOHNSON, proprietaire. 

Logements magnifiques et prix peu élevés.
Ottawa, 31 juillet 1879.

$30,000 de MarchandisesLes Bains Turcs,
126 BUE ALBERT,

Pour Dames (femmes à leur
service) de............................ 10 a.m. à 3 p.m.

Four Messieurs, de............... » 7 à 10 a.m
Et de....... ................................ 3 à 11 p.m.

Le DR. LOGAN a r 
bâtisse même, où il peu 
fessionnellement de 9 à
& à 4 p. m.

Ottawa, 9 juillet 1879.

80 tails

du par tous les droguistes

complets 
voyons gratis par 
spécifique est ven 
à $1 le p

SERONT VENDUES DANS 6 SEMAINES. 
Ne manquez pas de venir à lalis

paquet ou six paquets pour $5. Il 
voyé franc de port sur réception de laDAVID MORIN

LIVERPOOL HOUSE 
61 RUE RIDEAU, 61.

Ottawa, 20 novembre 1879. 1m. somme requise.
lan. VX7ALKKH * McINTVKE, Avocats, Man- îV data ires, Solliciteurs, Notaires, etc., 

Elgin, Ottawa. Vis-à-vis le

Cm. de MEDECINE dk GRAY, 
Toronto, Ontario, Canadagouvernement 5 p. ot____

Havre de Montréal.........
la Corporation de Mont s 
l’aqueduc de Montréal. .. 
deMontréal 7 p. c 
de Montréal 6 p. e..........

son bureau dans la 
it être consulté oro- 

, 11 hrs. a. m. et| de

"111 OSGROVE ET PEARSON, Avocats, No- 
1V1 ta ires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au-dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.
I^Argent à prêter sur propriétés foncières.

No. 34 Rue 
Russell House. Vous aurez certainement la valeur de votre argent.Igk En vente à Ottawa chez tous les 

droguistes en gros et en detail et dans tous 
les endroits du Canada et des Etats-Unis. 

Ottawa, 3 février 1879.

188
J. B. BR VWi Y100 W. H. WALKER, | A P McINTYRR. 

Ottawa, 26 Déc. 1878. lan.lan.

/
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